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Le président de la République 
reçoit le président de 

l’Assemblée nationale de la 
République de Corée

Guterres charge Larbaoui de transmettre ses 
salutations au président de la République

G77+Chine: appel à la coordination et 
à l’action commune pour préserver l’unité 

de négociation des pays du Sud

Sommet du Sud:

Le président de la 
République appelle à une 
approche commune face 

aux défis climatiques

Algérie-mAurit Anie:

Signature d’un protocole-cadre 
de coopération parlementaire

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune 

a reçu, dimanche, le président 
de l’Assemblée nationale de la 
République de Corée, Kim Jin-
Pyo, indique un communiqué de 
la présidence de la République.
L’audience s’est déroulée 
en présence du président de 
l’Assemblée populaire nationale 

(APN), M. Brahim Boughali et du 
directeur de cabinet à la présidence 
de la République, M. Boualem 
Boualem, ajoute la même source.

Le Secrétaire général de 
l’Organisation des Nations 
unies, Antonio Guterres 

a chargé dimanche à Kampala 
(Ouganda), le Premier ministre, M. 
Nadir Larbaoui, de transmettre ses 
salutations et sa grande considération 
au président de la République, M. 
Abdelmadjid Tebboune.
Lors d’une rencontre qui les a réunis 
dimanche en marge du lancement 
des travaux du 3e Sommet du Sud 
du G77+Chine, à Kampala, le 
Secrétaire général de l’ONU, M. 

Antonio Guterres a chargé le Premier 
ministre, M. Nadir Larbaoui, de 
transmettre ses salutations et sa 
grande considération au président 
de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, rappelant les entretiens 

approfondis qu’il avait eus avec 
le président de la République, 
notamment lors du Sommet arabe, 
tenu début novembre 2022 à Alger.
Les travaux de ce 3e Sommet, 
placé sous le thème “Ne laisser 
personne de côté”, et visant à 
insuffler une nouvelle dynamique à 
la coopération Sud-Sud, ont débuté 
avec la participation du Premier 
ministre, M. Nadir Larbaoui, en 
tant que représentant du président 
de la République, M. Abdelmadjid 
Tebboune.

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, a 

appelé dans une allocution lue en 
son nom par le Premier ministre, 
M. Nadir Larbaoui, devant les 
participants au 3e Sommet du 
Sud du G77+Chine dont les 
travaux ont débuté, dimanche 
à Kampala (Ouganda), au 
renforcement de la coordination 
et de l’action commune au sein 
du groupe pour préserver son 
unité de négociation au sein des 
organisations internationales.
Le président de la République a 
souligné que cette coordination 
doit se faire “de manière à garantir 
la préservation des intérêts 
des pays du Sud, notamment 
en ce qui concerne l’égalité 
souveraine, en privilégiant les 
solutions consensuelles dans le 
cadre du multilatéralisme d’une 
part, du développement, de 

l’autonomisation, du traitement 
spécial et différencié sur le plan 
économique d’autre part”.
Dans ce contexte, le président 
de la République a insisté sur 
“l’importance de lancer des 
initiatives ciblées pour faire 
avancer le plan de développement 
durable pour l’année 2030 et ses 
objectifs, notamment dans le 
cadre de la coopération Sud-Sud, 
indispensable pour la réalisation 
des aspirations communes des 
pays en développement”.
Le président de la République 
a précisé, en outre, que “ces 
démarches qui doivent être 
concrétisées viennent en réponse 

à un contexte international 
mouvant et ambigu, caractérisé 
par des divisions, une polarisation 
accrue, et des défis résultant 
d’une succession de chocs 
ayant impacté les pays du Sud, 
provoquant une exacerbation des 
crises et une aggravation du fossé 
entre ces pays et ceux du Nord”.
Le président de la République 
a souligné, à ce propos, 
l’importance de “l’action 
collective et coordonnée face 
aux défis à relever en matière 
de sécurité alimentaire et 
énergétique et ses répercussions, 
dont l’accentuation des conflits, 
la hausse de la pauvreté et 
l’aggravation des disparités, 
notamment dans les pays les 
moins développés avec la hausse 
des taux d’inflation mondiale et 
l’endettement ayant atteint des 
niveaux insupportables dans 
certains pays”.

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, a 

appelé, dans une allocution lue en 
son nom par le Premier ministre, 
Nadir Larbaoui lors du 3e 
Sommet du Sud du G77 +Chine 
qui se tient dimanche à Kampala, 
à une approche commune pour 
faire face aux changements 
climatiques, à travers notamment 
la mobilisation des ressources 
nécessaires en vue d’une 
transition énergétique fluide à 
même de renforcer la résilience 
face aux défis qui en découlent.
Le président de la République 
a affirmé que cette approche 
“devrait tenir compte des 
exigences du développement 
durable et de la responsabilité 
historique des économies 
avancées vis-à-vis de la crise 
climatique, en consacrant la 
justice climatique à travers la 

mise en œuvre des engagements 
en tant que condition essentielle 
pour réaliser équitablement cette 
transition escomptée”.
L’Algérie, qui abritera le 7e 
Sommet des chefs d’Etat et 
de gouvernement du Forum 
des pays exportateurs de gaz 
(GECF), début mars 2024, 
“œuvrera à ériger cette rencontre 
en tournant décisif pour le 
Forum, dans le souci de renforcer 
les droits souverains des pays 
sur leurs ressources, de conforter 
la place du gaz naturel dans le 
mix énergétique et de renouveler 
l’engagement des Etats membres 
à optimiser l’efficacité et les 
performances environnementales 
de l’industrie du gaz naturel, 
ce qui permettra une transition 
équitable, inclusive et réaliste 
vers une économie à faible 
émission en carbone”, a soutenu 
le Président Tebboune.

Un protocole-cadre de 
coopération parlementaire 
a été signé, samedi à 

Alger, entre l’Assemblée populaire 
nationale (APN) et l’Assemblée 
nationale mauritanienne, indique un 
communiqué de la chambre basse 
du Parlement.
Le protocole a été signé par le 
président de l’APN, M. Brahim 
Boughali, et le président de 
l’Assemblée nationale de 
la République islamique de 
Mauritanie, M. Mohamed Bamba 

Meguet, à l’issue des entretiens 
qu’ils ont eus au siège de l’institution 
parlementaire.
Ce protocole a pour objet “le 
renforcement de la coopération 
parlementaire entre les deux pays, 
à travers l’échange de visites, la 

coordination des positions et la 
formation”, outre “la création d’une 
grande commission parlementaire 
qui se réunira annuellement”, selon 
la même source.
La Mauritanie est “le deuxième pays 
du Maghreb arabe avec lequel l’APN 
signe un protocole de coopération 
parlementaire, après la Tunisie, pays 
frère”, note le communiqué.
Pour rappel, le président 
de l’Assemblée nationale 
mauritanienne effectue une visite de 
quatre jours en Algérie.
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g77+Chine : 
Le président de la République appelle à une réforme globale 

du système économique et financier mondial

economie de la connaissance :
L’Algérie suggère la création d’un centre d’excellence 

pour la valorisation des expériences réussies des startups 
dans les pays du Sud

Partenariat :
Une importante délégation d’hommes d’affaires américaine 

en Algérie

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

a appelé, dans une allocution 
lue en son nom par le Premier 
ministre, M. Nadir Larbaoui, 
devant les participants au 3e 
sommet du Sud du G77 +Chine, 
qui se tient dimanche à Kampala, 
à une réforme globale du système 
économique et financier mondial 
pour le rendre plus équitable et 
plus équilibré, et corriger les 
dysfonctionnements résultant de 
la domination des pays riches 
sur les mécanismes de prise de 
décision politique, économique 
et financière, ce qui a affaibli 
les capacités des pays du Sud 
qui continuent de souffrir de 
marginalisation, de dépendance 
et d’incapacité à réduire l’écart 
de développement.

“L’Algérie a toujours plaidé en 
faveur de cette réforme depuis les 
années 1970, dans le cadre d’une 
vision clairvoyante et ambitieuse 
visant à asseoir les règles d’un 
nouveau système économique 
international qui consacre 
efficacement le principe de 
l’indépendance économique des 
pays en développement en tant 
que complément essentiel à leur 
indépendance politique, et en tant 
que cadre équilibré non seulement 
en termes d’avantages, mais aussi 
en termes de responsabilités 
partagées”, a poursuivi le 

président de la République.
Le président de la République a 
souligné, en outre,  “la nécessité 
de la réforme du système des 
Nations-Unies afin de le rendre 
plus représentatif et plus à même 
de répondre aux aspirations et aux 
priorités des pays du Sud, outre 
de conférer davantage d’efficacité 
à son travail pour renforcer le 
multilatéralisme et relever les 
défis de développement”.
Evoquant les difficultés 
entravant le financement du 
développement dans les pays du 
Sud, en raison de la faiblesse des 
flux financiers, l’exacerbation 
des dettes extérieures, et les 
conditions arbitraires imposées 
et qui compromettent les efforts 
visant à réaliser des réformes 
structurelles de leurs systèmes 
nationaux et à accélérer leur 

rythme de développement socio-
économique, le président de la 
République a appelé à “engager 
une réflexion sur la mise en 
place de mécanismes efficaces 
pour alléger le poids des dettes, 
voire leur annulation ou leur 
restructuration et la suspension 
des services de la dette, 
notamment au profit des pays les 
moins développés”.
Il a insisté, en outre, sur 
l’importance de la coopération 
Sud-Sud pour “le renforcement 
du flux commercial et 
des investissements, et le 
développement des mécanismes 
d’intégration économique, au 
moment où la contribution des 
pays en voie de développement 
au commerce mondial et aux 
investissements internationaux 
reste faible, par rapport à leurs 

capacités”.
Concernant la hausse et la 
fluctuation des prix des produits 
de base sur les marchés 
internationaux, le président de la 
République a appelé à “l’adoption 
d’une nouvelle approche reposant 
sur l’intensification des échanges 
et l’accès aux mécanismes et 
cadres ayant prouvé leur efficacité 
dans les pays du Sud, à travers la 
promotion de l’investissement 
dans les projets d’infrastructures, 
l’amélioration du financement, 
la transition technologique et la 
compétitivité, outre l’amélioration 
de l’environnement international 
de l’investissement suivant les 
fondements du développement 
durable et les principes de 
transparence, de justice et de 
flexibilité”.

Le président de la 
République, M. 
Abdelmadjid Tebboune, 

a affirmé dans une allocution, 
lue en son nom, par le Premier 
ministre, Nadir Larbaoui, devant 
les participants au 3e Sommet 
du Sud du G77+Chine qui se 
tient dimanche à Kampala, que 
l’Algérie aspirait à lancer une 
initiative au niveau des pays 
du Sud pour la création d’un 
Centre d’excellence dédié à la 
valorisation des expériences 

réussies des startups innovantes, 
dans le souci de jeter les ponts de 
communication et d’échanger les 
expériences et initiatives entre les 
pays membres de cet espace.
Cette initiative émane de la 
vision de l’Algérie présentée par 
le président de la République, 
visant à “ériger la science, la 
technologie et l’innovation en 
terrains propices à la coopération 
Sud-Sud, étant catalyseurs pour 
la croissance économique et le 
développement durable, d’où 

l’impératif de valoriser leur 
contribution à la réalisation des 
objectifs de développement à 
travers des politiques favorisant le 
développement des compétences 
et la promotion de la recherche 
et de l’innovation scientifique et 
technologique”.
Il a mis en avant, également, “la 
nécessité d’accorder la priorité 
aux solutions permettant d’aplanir 
les entraves technologiques et les 
pratiques injustes limitant l’accès 
des pays du Sud à ces outils 

modernes et essentiels pour le 
développement”.
A ce propos, le président 
Tebboune a rappelé “les efforts 

de l’Algérie visant à renforcer 
le dialogue, la coopération et 
l’échange d’expériences dans le 
domaine des startups à l’échelle 
africaine, via notamment ses 
efforts pour la mise en œuvre 
des conclusions du 2e Forum 
africain des startups, tenu en 
Algérie décembre dernier, en sus 
des mesures prises pour établir 
un cadre africain à même de 
développer ce type d’entreprises 
en coordination avec les organes 
de l’Union africaine”.

Une importante délégation 
d’hommes d’affaires 
américaine entamera ce 

dimanche une visite en Algérie 
dans l’objectif d’explorer les 
opportunités d’investissement 
notamment dans les domaines de 
l’énergie et des travaux publics, 
a indiqué le président du Conseil 
d’affaires algéro-américain 
(USABC), Ismail Chikhoune.
Intervenant sur les ondes de la 
Radio algérienne, M. Chikhoune 
a précisé que cette visite de trois 
jours, sera ponctuée par des 
rencontres avec les responsables 
des départements de l’industrie, 
de l’énergie et des travaux publics, 
ainsi qu’avec ceux de l’AAPI, 
Sonatrach, Sonelgaz, ALNAFT et 
Madar, et le Conseil du renouveau 

économique algérien (CREA).
 Les secteurs ciblés au cours de 
cette visite sont “principalement 

l’énergie et les travaux publics”, 
a-t-il souligné, ajoutant que parmi 
cette délégation de 26 opérateurs 

qui seront à Alger, trois 
compagnies sont spécialisées 
dans les énergies renouvelables 
(solaire et hydrogène), outre les 
grandes compagnies pétrolières à 
l’instar d’Oxy et Chevron.
Selon lui, la présence 
d’entreprises américaines de 
grande envergure témoigne de 
l’attractivité du marché algérien 
et de l’amélioration du climat des 
affaires en Algérie.
Il a fait état, dans ce sens, d’un 
engouement de la part des 
investisseurs américains depuis 
l’avènement de la nouvelle loi 
sur l’investissement qui a donné 
confiance aux opérateurs, en 
plus de la nouvelle loi sur les 
hydrocarbures.
S’agissant du secteur des 

travaux publics, les opérateurs 
attendus activent dans les grands 
ouvrages et la construction 
des infrastructures tels que 
les chemins de fer, selon M. 
Chikhoune, soulignant que “c’est 
la première fois que l’USABC 
ramène des grands groupes 
américains dans ce domaine, qui 
seront au nombre de quatre”.
M. Chikhoune a, d’autre part, 
annoncé l’arrivée, à la fin du 
mois de février prochain, d’une 
délégation composée d’opérateurs 
américains dans l’agriculture 
qui veulent investir notamment 
dans le domaine des céréales, 
l’arboriculture et d’autres 
produits agricoles, notamment 
pour les larges productions.
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Une prise en charge des couches démunies dans le cadre 
d’une coordination sectorielle “maitrisée”

le miniStre de l ’enSeignement SuPérieur :

2024 sera l’année de l’orientation vers 
l’université moderne de 4e génération

La ministre de la Solidarité 
nationale, de la Famille 
et de la Condition de 

la femme, Kawter Krikou, a 
indiqué dimanche à Tissemsilt 
que son secteur œuvrait pour 
la prise en charge des couches 
démunies dans le cadre de la 
solidarité gouvernementale avec 
une coordination sectorielle 
“maitrisée”.
Supervisant le lancement de deux 
caravanes, l’une médicale et la 
seconde de sensibilisation en 
faveur de la population des zones 
éloignées de la wilaya, dans le 
cadre de sa visite d’inspection 
à la région, la ministre a salué 
la performance de tous les 
secteurs ministériels, à l’instar de 
l’Intérieur, à travers le dispositif 
de la protection civile, la santé, 
le tourisme, l’artisanat et la 
formation professionnelle, dans le 
succès des initiatives supervisées 
par les cellules de proximité de 
manière à prendre en charge ces 
couches.
Mme Krikou a instruit les 
responsables des cellules de 
proximité de la wilaya, à l’instar 
de leurs similaires à travers 
le pays, à investir dans leurs 
expériences sur le terrain à 
travers leur contact direct avec les 
citoyens dans les zones éloignées, 
notamment à travers des enquêtes 
sociales, pour faire parvenir les 
informations sur la femme au 
foyer, la femme productrice et 
celle aux besoins spécifiques sur 

les opportunités de formation et 
l’obtention du soutien de l’Etat”.
Dans le même contexte, elle a 
souligné que le secteur dispose 
de nombreux programmes en 
faveur de diverses couches, 
telles que les personnes âgées, 
les nécessiteux, les femmes 
au foyer et les personnes aux 
besoins spécifiques que les 
citoyens doivent connaitre, 
en coordination avec d’autres 
secteurs, et ce en les approchant 
dans leurs zones rurales et en leur 
expliquant de manière stimulante 
les mécanismes permettant de 
bénéficier de chaque dispositif.
Selon Mme Krikou, le 
programme vise à intégrer le 

plus grand nombre de personnes 
aux besoins spécifiques, en les 
orientant vers des centres de 
formation professionnelle après 
les avoir prises en charge dans 
des centres sectoriels, ainsi 
qu’à inclure les femmes dans le 
programme national conjoint 
d’appui à l’adhésion de la femme 
dans la production nationale, 
lancé en février 2021.
Lors de sa visite dans la wilaya, 
la ministre a donné le coup 
d’envoi de deux caravanes 
à travers les communes de 
Layoune, Sidi Abed, Khemisti et 
Tissemsilt, l’une médicale pour la 
vaccination des personnes âgées 
et les malades chroniques contre 

la grippe saisonnière, outre le 
dépistage précoce du cancer du 
sein, ainsi que des consultations 
générales des malades, en leur 
offrant des médicaments.
La deuxième caravane de 
sensibilisation vise à informer les 
jeunes, en général, les personnes 
aux besoins spécifiques et les 
femmes, en particulier, sur les 
possibilités de formation qui 
leur sont proposées lors de la 
prochaine session de février.
La ministre a également assisté à 
une exposition de produits de la 
famille productive et des femmes 
au foyer, au cours de laquelle 
20 femmes ont présenté leurs 
produits, tels que des poteries, 

des vêtements traditionnels, des 
couvertures, ainsi que des objets 
décoratifs et autres.
Elle a salué leurs activités en 
distribuant, à titre symbolique, 
six machines à coudre sur 
34 distribuées aux femmes 
productives au foyer dans les 
communes de la wilaya.
La ministre a également visité les 
deux centres spécialisés de prise 
en charge des enfants handicapés 
mentaux et physiques au chef-
lieu de wilaya.
Elle a ensuite inspecté des ateliers 
de formation dans les domaines 
de la couture et de la confection 
de gâteaux au Centre de 
formation professionnelle “Ala 
Hadj” de cette ville, permettant 
aux personnes aux besoins 
spécifiques d’en bénéficier à 
l’avenir.
Pour rappel, le secteur de la 
solidarité nationale de Tissemsilt 
a bénéficié, dans le cadre du 
programme complémentaire 
décidé par le président de la 
République, M. Abdelmadjid 
Tebboune, en faveur de la wilaya, 
de trois opérations pour une 
enveloppe financière estimée 
à 221,5 millions DA pour la 
réalisation d’un centre de prise en 
charge des inadaptés mentaux de 
la commune de Bordj Bounâama, 
qui sera bientôt mis en  chantier, 
ainsi que l’aménagement de deux 
centres pour enfants déficients 
mentaux à Tissemsilt et Theniet 
El Had.

Le ministre de 
l’Enseignement 
supérieur et la 

Recherche scientifique Kamel 
Badari a affirmé samedi à 
Saïda que 2024 sera “l’année 
d’orientation vers l’université 
moderne de quatrième 
génération”.
Intervenant lors de la 
présentation d’un exposé sur 
l’université “Dr Moulay Tahar” 
de Saïda, le ministre a souligné 
que l’université se prépare 
en 2024 à s’orienter vers 
l’université moderne de 4ème 
génération en “un bref délai”.
M. Badari a ajouté que 
“l’université est devenue une 
plateforme d’enseignement 
créatif, intégré et ouvert à 
travers les résultats obtenus”, 
affirmant que le secteur de 
l’enseignement supérieur 
œuvre à “la numérisation des 
structures universitaires en 
vue d’améliorer la qualité 
d’enseignement et relever le 

niveau de performance”.
Lors de l’inspection du 
Centre de données et 
d’informatique, le ministre a 
salué cette structure qui “n’a 
pas d’équivalent dans les 
établissements universitaires 
au niveau national”, ajoutant 
que la création de tels centres 
sera généralisée dans tous les 
établissements universitaires, 
dans le cadre du nouveau 
processus de modernisation.
Ce centre dispose de 14 appareils 

de haut débit, 17 serveurs 
et de deux commutateurs, 
sachant que ces équipements 
contribuent à renforcer la 
communication numérique au 
sein de l’université.
M. Badari a supervisé 
l’inspection d’un projet de la 
faculté des sciences sociales 
et humaines dans la commune 
d’Aïn Lahdjar doté de 2.000 
places pédagogiques, qui sera 
achevé en septembre prochain.
Il a également annoncé que 

l’Université de Saïda, qui s’est 
dotée de nombreuses nouvelles 
structures, sera reconvertie 
en pôle universitaire par 
excellence qui lui permettra 
d’accueillir des étudiants des 
wilayas d’El Bayadh et Nâama.
Cette nouvelle structure, dont 
les travaux ont été lancés fin 
2018 sur une superficie de 
20.420 mètres carrés, comprend 
deux blocs pédagogiques, 
deux amphithéâtres, une 
bibliothèque, un club 
pour étudiants et un bloc 
administratif.
Une enveloppe financière 
estimée à 998 millions DA a 
été allouée pour sa réalisation, 
dans le cadre du programme 
sectoriel de la Direction de 
l’Equipement Public.
Le ministre a également 
inauguré une bibliothèque 
centrale à l’Université de 
Saïda, dotée de divers ouvrages 
et références dans toutes les 
spécialités universitaires, avant 

d’inspecter le centre d’archives 
numériques, qui a enregistré 
l’opération de numérisation et 
de stockage de 5.850 dossiers 
d’étudiants universitaires pour 
les années 2020, 2021. 2022, et 
2023.
Ce centre numérique permet 
la réception de tous les 
documents universitaires et leur 
enregistrement pour faciliter 
l’opération de mémorisation et 
de récupération rapide.
Par ailleurs, M. Badari a visité 
le centre de développement de 
l’entreprenariat et l’incubateur 
au campus universitaire, et a 
suivi un exposé sur les efforts 
de l’université dans la création 
de startups contribuant au 
soutien de l’économie et au 
développement local.
Le ministre a inspecté le Centre 
intensif des langues, équipé de 
technologies de pointe pour 
l’enseignement des langues 
pour les étudiants, enseignants 
et personnels administratifs.
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Automobile :
Shacman fait son grand retour en Algérie 

après une longue absence

Prévu en mars, le salon 
de l’automobile d’Alger 

finalement reporté

Protection des 
consommateurs sur internet :

Annonce importante 
du ministère de la Poste

La marque automobile 
Shacman, qui avait 
déserté le marché algérien 

depuis quelques années, fait 
officiellement son grand retour. 
Et pour assurer sa présence dans 
le pays, la marque a désigné la 
société CARGO CONNECT 
comme le représentant exclusif 
de la marque en Algérie. Avec 
l’ouverture d’un nouveau 
showroom à Beb Ezzouar, 
Shacman compte bien reconquérir 
les amateurs de voitures dans le 
pays.
En effet, depuis son départ 
du marché algérien, Shacman 
avait laissé un grand vide dans 

le marchés des voitures en 
Algérie. Les fans de la marque 
attendaient avec impatience le 
retour de ce constructeur réputé 
pour ses modèles de qualité 
et sa technologie de pointe. 

Aujourd’hui, leur attente prend 
fin avec l’annonce officielle du 
retour de Shacman en Algérie.

CARGO CONNECT, 
le partenaire pour représenter 

Shacman en Algérie

En outre, pour garantir le succès 
de son retour en Algérie, Shacman 
a choisi CARGO CONNECT 
comme partenaire exclusif. Cette 
entreprise, spécialisée dans la 
distribution et la représentation 
de marques automobiles, dispose 
d’une solide expérience dans 
le secteur. Son expertise et son 
réseau de distribution étendu 
font de CARGO CONNECT le 
partenaire idéal pour représenter 
la marque Shacman sur le marché 
algérien.
Pour marquer son retour en 
Algérie, Shacman a ouvert 
un nouveau showroom à Beb 
Ezzouar, une ville réputée pour 

son dynamisme économique. 
Ce showroom, qui s’étend sur 
une superficie impressionnante, 
offre aux visiteurs un espace 
moderne et convivial pour 
découvrir les derniers modèles 
de la marque. Grâce à une équipe 
de professionnels passionnés, 
les clients pourront bénéficier de 
conseils personnalisés et d’une 
expérience d’achat unique.
Pour conclure, Shacman est connu 
pour la qualité de ses modèles et 
sa technologie de pointe. Avec 
son retour en Algérie, la marque 
compte bien satisfaire les attentes 
des automobilistes en proposant 
des modèles de qualité.

Le Salon de l’Automobile d’Alger, 
initialement prévu du 3 au 9 
mars, a été repoussé du 9 au 15 

juillet prochain. Cette modification de 
calendrier a été annoncée par la société 
Algeria Exhibitions, une filiale de la 
Safex, responsable de l’organisation des 
événements économiques au palais des 
expositions (Pins maritimes) d’Alger.
En effet, lors de la publication du 
programme des foires et expositions pour 
l’année 2024 sur son site web, Algeria 
Exhibitions n’avait pas inclus le Salon 
de l’Automobile d’Alger parmi les 54 
manifestations prévues, et cela était 
surprenant, surtout avec une augmentation 
par rapport à l’année précédente, passant 
de 35 à 54 événements. Cependant, le 
lendemain de cette révélation, la SAE 
a rectifié le tir en ajoutant le salon 
automobile à la liste des manifestations 
de mars, aux côtés de l’avancée du Salon 
Equip Auto Algeria en février.
Malgré cette première correction, la SAE 
a finalement pris la décision de décaler 
le Salon de l’Automobile d’Alger pour 
le mois de juillet. Cette démarche semble 
plus appropriée, en considérant que la 
plupart des marques automobiles, ayant 
obtenu leur agrément, ne pourront entamer 
l’importation de leurs véhicules qu’à 
partir de mars ou avril, si tout se déroule 
normalement.

Raisons du report : Anticipation 
des importations automobiles

Par ailleurs, la principale raison de 
ce décalage réside dans la nécessité 
d’anticiper le laps de temps nécessaire aux 
marques automobiles pour importer leurs 
véhicules en Algérie. Avec l’agrément 
en main, les entreprises devront attendre 
les mois de mars ou avril pour débuter le 
processus d’importation. Par conséquent, 
organiser le Salon de l’Automobile 
d’Alger en juillet permettra aux exposants 
de présenter leurs derniers modèles, qui 
ont récemment obtenu l’autorisation 
d’importation.
De plus, cette modification de date a 
suscité des réactions mitigées au sein 

du secteur automobile. Certains acteurs 
estiment que cela offre une opportunité 
idéale pour présenter les dernières 
innovations après l’obtention des 
autorisations d’importation. Cependant, 
d’autres s’inquiètent des répercussions 
sur la fréquentation du salon, notamment 
en raison de la période estivale où de 
nombreux citoyens sont en vacances.
Les conséquences économiques de 
ce changement de date soulèvent des 
interrogations. D’une part, l’anticipation 
des importations peut dynamiser le marché 
en présentant aux consommateurs des 
modèles récents et tant attendus. D’autre 
part, la période estivale pourrait entraîner 
une baisse de l’affluence, les potentiels 
acheteurs étant moins enclins à visiter le 
salon pendant leurs vacances.
Pour conclure, cette réorganisation 
du calendrier des événements laisse 
entrevoir la nécessité d’une planification 
plus rigoureuse des salons et foires en 
Algérie. Les erreurs initiales dans la 
programmation soulignent l’importance 
d’une coordination efficace pour assurer le 
succès de ces manifestations économiques. 
Il est crucial que les organisateurs prennent 
en compte les contraintes du marché, telles 
que les délais d’importation, pour offrir 
une expérience optimale aux participants 
et visiteurs.

Le Ministère de la Poste et des 
Télécommunications a récemment 
annoncé le lancement d’un guide 

informatif sur le commerce électronique, 
visant à sensibiliser et protéger les 
citoyens contre les fraudes en ligne lors 
de leurs achats sur Internet.
Le ministère souligne l’importance de 
conscientiser les citoyens aux risques 
potentiels du commerce électronique. Le 
guide offre des conseils essentiels pour 
garantir une expérience de shopping en 
ligne sécurisée.
1. Cadre Conceptuel et Risques 
Associés
Le guide aborde en premier lieu les 
concepts fondamentaux et les risques 
liés au shopping en ligne, offrant une 
compréhension approfondie des défis 
potentiels.

2. Conformité Légale aux Normes 
du Commerce Électronique

Il propose ensuite des directives conformes 
à la loi numéro 18-05, fournissant aux 
citoyens des conseils clairs sur la manière 
de mener des transactions électroniques 
en toute légalité.
3. Conseils pour un Shopping Sécurisé
Le guide présente une série de conseils 
pratiques visant à assurer la sécurité des 
achats en ligne, mettant l’accent sur la 
protection des données personnelles et 

financières des utilisateurs.
4. Prévention des Fraudes et Actions 

à Entreprendre
Enfin, le guide explore les techniques 
de fraude en ligne les plus courantes et 
conseille sur les actions à prendre en cas 
de fraude ou d’arnaque, renforçant ainsi 
la vigilance des citoyens.

Collaboration interministérielle
La réalisation de ce guide a été rendue 
possible grâce à la collaboration étroite 
des ministères des Finances et du 
Commerce, ainsi que la participation 
active de la Gendarmerie Nationale, 
de la Direction Générale de la Sécurité 
Nationale, de l’Entreprise Postale 
Algérienne, et de l’Association des 
Distributeurs Automatiques.
Les citoyens peuvent télécharger le guide 
sur le nouveau site Web (www.mpt.gov.
dz) dans les langues arabe, anglaise, 
et française, selon les indications du 
ministère.
Pour conclure, ce guide pratique sur le 
commerce électronique marque un pas 
significatif dans la protection des citoyens 
algériens contre les risques en ligne. En 
restant informés et en suivant les conseils 
du guide, les utilisateurs peuvent profiter 
pleinement des avantages du shopping 
en ligne tout en minimisant les risques 
associés.
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AnnABA / déVeloPPement loCAl

Le wali, Abdelkader Djellaoui, préside une réunion élargie 
de travail et de coordination consacrée à l’examen de divers points

AnnABA / CAmPAgne de reBoiSement

Plantation de 200 arbustes ... une initiative 
de plus pour l'environnement

AnnABA / oPgi 

Réunion de travail consacrée à l'état d'avancement
 des projets de logements en cours

AnnABA / Commune ‘’oued  el AneB’’

Conclusion d’un contrat de marché avec 
l'établissement public d'aménagement urbain  
en vue du renouvellement de l'éclairage public

Le wali, Abdelkader 
Djellaoui, a présidé, 
hier, une réunion 

élargie de  travail et  de 
coordination au siège de la 
wilaya, en présence du SG, des 
Directeurs de l'Administration 
Locale, santé, protection 

civile, services Agricoles, 
travaux publics, ressources 
en Eau, construction, 
architecture, conservation 
des Forêts, équipements 
public, Jeunesse et des 
Sports et éducation nationale. 
L'ordre du jour a porté  sur 
l'examen des   établissements 

d'enseignement inscrits au 
programme 2024, l’étude 
des projets d'irrigation 
pour l'exercice en cours 
ainsi que l’élaboration des 
prévisions financières liées 
à la réhabilitation des écoles 
primaires dans le cadre du 
programme spécial FCCL.

Une campagne de 
reboisement a été 
lancée au niveau de la 

wilaya d'Annaba, marquée par la 
présence du chef de daïra, Slimani 
Samir, et du P/APC, Kessas Adel. 
L'initiative a été matérialisée en 
présence de divers élus locaux, les 
membres du conseil communal, 
le représentant de la conservation 
des forêts, les forces de sécurité, 
les agents communaux, la société 
civile, l'entreprise Annaba Propre 
(EPIC), ainsi que les représentants 
de la commission de la ville de la 

commune de Berrahal.

Cette campagne, a ciblé le quartier 

urbain des ‘’Frères Bouaricha’’, et 

a vu la plantation de 200 arbustes 

de variété Ficus pour cette 
première phase. Une deuxième 
étape est prévue pour étendre 
l'opération à d'autres secteurs, 
notamment le centre et le secteur 
d'Aïn Chouga à Annaba. Le 
volontariat actif des associations 
et des citoyens a été salué, par les 
citoyens démontrant une réponse 
positive à l'appel pour cette 
opération environnementale. Ce 
projet de reboisement contribue 
non seulement à l'amélioration 
de l'esthétique urbaine, mais 
également à la préservation de 
l'écosystème local, renforçant 

ainsi la sensibilisation à 
l'environnement de la population 
locale.
À l'heure où les défis 
environnementaux sont de plus 
en plus préoccupants, de telles 
initiatives locales jouent un rôle 
essentiel dans la lutte contre la 
dégradation de l'environnement. 
La plantation d'arbres ne 
constitue pas seulement une 
action symbolique, mais une 
mesure concrète pour promouvoir 
la durabilité et enrichir 
l’environnement en verdure. 

C’est sous la direction 
du directeur général 
de l’OPGI d'Annaba 

qu’une réunion de travail s’est 
tenue au siège de cet organisme,  
consacrée à l’examen de l'état 
d'avancement des projets de 
logements actuellement en 
cours. En présence des cadres 
et responsables de projets, 
une attention particulière a été 
accordée à l'évaluation des 

projets en cours de réalisation. 
La réunion a été également 
l'occasion de définir les objectifs 
à court et moyen terme pour 
l'exercice en cours et d'identifier 
les projets résidentiels 
susceptibles d'être achevés au 
cours de cette même période.
L’intervention de la chargée du 
suivi des projets et a permis de 
faire le point sur les différentes 
facettes du processus de 
développement immobilier. 
Le directeur général a insisté 

sur la nécessité de suivre 
régulièrement l'évolution des 
travaux des projets en cours et de 
répondre immédiatement à tout 
obstacle technique susceptible de 
retarder le planning prévu. Cette 
façon de procéder permettra de 
minimiser tout éventuel retard et 
à assurer l'atteinte des objectifs 
fixés pour l'année 2024.
La dynamique instaurée lors 
de cette réunion promet un 
avenir rassurant pour le secteur 
immobilier d'Annaba.

L’APC  d'Oued  
El Aneb a 
conclu un 

contrat de marché avec 
l'établissement public 
d'aménagement urbain, 
actif dans le domaine 
de l'éclairage public 

a  Annaba, en vue de 
renouveler l'éclairage 
public de type LED, 
ainsi que d'entreprendre  
l'entretien et la réparation 
du réseau d'éclairage 
public au niveau de 
la  nouvelle ville ; en 
vue  d’extraire la ville 

de l'obscurité totale 
notamment a  l'entrée 
principale de la ville et de 
certains de ses quartiers. 
Ce projet contribuera 
également, à libérer 
certains quartiers de la 
ville du cauchemar de 
l'obscurité, d'autant plus 

que certaines routes 

de la ville souffrent de 

l'absence d'éclairage 

public, favorisant  la  

propagation des vols et 

des agressions tard dans 

la nuit.

S.F

Sara.Y

Sara.Y

S.F



La Direction générale de 
l’Office national des 
services universitaires a 

mis fin aux fonctions de directrice  
de la résidence universitaire de 
1000 lits de Sidi Amar, remplacée 
par monsieur Ghajati Mohamed 
Larbi, nommé comme nouveau 
directeur de la résidence.
 La décision de mettre fin à sa 
mission  est venue en raison des 
conditions insuffisantes dans 
lesquelles vivaient les étudiants 

à l’intérieur de la résidence 
universitaire, et ce en raison de la 
détérioration des services tels que 
la restauration et l’hébergement. 
Ce qui a poussé les étudiants à 
organiser à plusieurs reprises 
des sit-in de protestation contre 
les conditions de vie à l’intérieur 
des résidences universitaires, 
appelant les autorités concernées 
à intervenir. Les plaignants ont 
dénoncé la qualité des  repas 
servis non  conforme au cahier des 
charges ou à la programmation, 

ainsi que le manque de chauffage 
dans les chambres. Outre la crise 
des transports, les organisations 
étudiantes avaient écrit à 
plusieurs reprises à la Direction 
des Services Universitaires, ainsi 
qu’à la Direction Générale de 
l’Office National des Services 
Universitaires, au sujet des 
conditions misérables vécues 
à l’intérieur des résidences 
universitaires. Une commission 
d’enquête a été dépêchée dans 
les résidences universitaires 

affiliées aux directions des 
services universitaires de Sidi 
Amar et d’Annaba, en vue de  les 
conditions de prise en charge des 
résidents au sein des enceintes 
universitaires, en matière de 
restauration, d’hébergement et 
autres services fournis.
 Les membres de la commission 
ont tenu des réunions avec les 
organisations étudiantes et le 
partenaire social pour prendre 
connaissance des lacunes 
existantes au sein des résidences 

universitaires dans le but d’y 
remédier. Les autorités ont 
souligné à plusieurs reprises la 
nécessité d’améliorer les services 
aux résidents universitaires, 
notamment en améliorant 

la qualité de la nourriture 
fournie, ainsi que les conditions 
d’hébergement. C’est ce qui a 
amené la commission d’enquête  
faire part de son rapport soumis 
aux autorités concernées. 
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AnnABA / CHu  ‘’iBn roCHd’’

Lancement des travaux de réhabilitation du service de gynécologie 

gHAZA:

Réactions humanitaires et gouvernementales…
Le Mexique et Cuba saisissent la CPI et dénoncent le génocide

 à Ghaza

AnnABA / oFFiCe nAtionAl deS SerViCeS uniVerSitAireS

La directrice de la résidence universitaire 1000 lits de Sidi Amar 
relevée de ses fonctions

Selon notre source proche de 
l’hôpital universitaire ‘’Ibn Rochd’’ 
d’Annaba le service d’obstétrique 

et de gynécologie va réaliser des 
travaux complets de réhabilitation et 
réaménagement  pour lesquels un budget 
a été  alloué. Tout en sachant que de 
nombreuses femmes préfèrent accoucher 
au sein de ces services,  l’hôpital recèle des 
compétences médicales très appréciables.
 Les services qui vont être réhabilités 
sont  l’unité post-partum, l’unité post- 
l’unité opératoire, l’unité de gynécologie, 
l’unité d’accouchement naturel, l’unité de 
grossesse grave, l’unité de bloc opératoire.
Ces travaux visent à moderniser le service 
d’obstétrique et de gynécologie selon des 
normes élevées afin de s’assurer qu’il soit 
optimal  pour les patients. Il est précisé, 

selon, notre source que durant les travaux  
le service assurera au moins 75 pour cent 
de la couverture des activités médicales 
des patientes.
 La direction générale du CHU Ibn Rochd 
d’Annaba cherche à transmettre des 
informations aux autorités concernées 
afin d’éviter les renvois aléatoires de 
femmes enceintes vers ledit service 
en provenance du reste des hôpitaux, 
ainsi que vers les wilayas avoisinantes,  
seuls les cas complexes et graves seront 
transférés, selon ce qui est indiqué dans 
le communiqué publié par la direction 
générale de l’hôpital universitaire Ibn 
Rochd d’Annaba, publié sur la page 
officielle de l’hôpital, indiquant que le 
service  de Gynécologie et Obstétrique 
fera l’objet d’un programme de travaux de 
réhabilitation incluant toutes ses unités.

La situation des offensives 
criminelles contre le peuple de 
Ghaza menées par l’état sioniste 

s’amplifie au 4ème  mois de l’agression 
sioniste. Devant ce crime contre 
l’humanité, les réactions humanitaires 
et gouvernementales à travers le 
monde s’accentuent en mettant la 
pression sur Israël afin de mettre fin 
immédiatement à ce génocide contre 
le peuple palestinien où le bilan des 
décès s’alourdit de jour en jour, qualifié 
d’ailleurs d’inhumain. Sur le terrain 
les djihadistes résistants de Hamas 
maintiennent la ligne de défense avec 
leur bravoure et tactique contre l’armée 
Israelite. Seulement l’armée d’Israël 
appuyée par les bombardements 
aveugles détruisent tout et tuent les 
civils avec leur tactique de terre 
brulée. Pour rappel une invasion 
similaire s’est produite en 2008/2009. 
C’est dire qu’Israël ne change pas de 

politique d’expansionnisme cruelle 
et sa barbarie appuyées par les états 
Unis d’Amérique. Les réactions dans 
le monde pleuvent. Plusieurs pays 
ont appuyé la plainte déposée par 
l’Afrique du Sud à la (CPI) à la Haye à 
l’exemple dernièrement de la Belgique 
qui a exprimé son soutien à la plainte 
de Pretoria contre l’entité sioniste 
devant la cour internationale de 
justice pour “Génocide”. De son côté 
le SG DE l’ONU Antonio Guterres 
a affirmé lors du sommet des non-
alignés tenu à Kampala en Ouganda 
que le peuple Palestinien a le droit de 
construire son état et que tout déni était 
inacceptable” a-t-il souligné. Aussi 
toutes les organisations humanitaires 
et politiques rejettent en bloc le fait 
de déplacer les Gazaouis de leur terre. 
C’est donc clair. Les Palestiniens de 
Ghaza dans cette invasion d’Israël 
ne vont pas se réfugier ni se déplacer 
ailleurs quitte à se sacrifier.

Tayeb Zgaoula

S.F
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Des contrôleurs de la 
direction du commerce 
ont entrepris une sortie 

sur le terrain en vue de mener 
une inspection sur le processus 
de production d’huile de table 
à l’usine ‘’Labelle’’. Cette 
inspection avait pour but 

d’évaluer la constance de la 
production au sein de l’unité de 
fabrication.
Lors de cette visite, les agents 
de contrôle ont pu constater 
que la production d’huile 
alimentaire s’opérait à un 
rythme satisfaisant, soulignant 
ainsi l’engagement continu de 

la direction de l’usine à assurer 
la fourniture de produits de 
qualité. La visite effectuée 
au niveau de la chaîne de 
production a permis de vérifier 
la conformité des normes et 
des procédures établies pour 
garantir la sécurité alimentaire 
du produit. Rappelons que pour 

les besoins de la wilaya, une 
fourniture de deux cargaisons 
d’huile de table, d’une capacité 
de 2 litres par unité a été livrée 
sur le marché local. Cette 
démarche reflète l’importance 
de la contribution de l’usine en 
question à la satisfaction des 
besoins locaux.

Cette inspection s’inscrit dans 
le cadre d’une surveillance 
permanente des entités 
agroalimentaires, démontrant 
l’importance accordée par  
les pouvoirs publics à la 
préservation de la qualité 
des produits destinés à la 
consommation. 

AnnABA / dCP  

Inspection au niveau de l’usine ‘’Labelle’’ de la 
qualité de l’huile de table

La conservation des forets 
d’Annaba a récemment 
élaboré son bilan annuel 

en lançant une opération de 
recensement des oiseaux 
migrateurs. Cette démarche 
a nécessité l’implication de 
volontaires et la Network 
National des observateurs 
spécialisés dans la surveillance 
des oiseaux, visant à enrichir 
la base de données écologique 
et à analyser la dynamique 
temporelle et environnementale 

des espèces migratrices arrivant 
dans la région. Les oiseaux 
migrateurs sont scrutés sur 
environ 15 sites, parmi lesquels 
trois zones classées dans le cadre 
de la convention internationale 
de Ramsar. Ces zones humides 
jouent un rôle crucial dans la 
préservation de la biodiversité, 
fournissant des indications 
clés sur l’état écologique de la 
wilaya d’Annaba.
Lors du recensement de l’année 
précédente, la réserve de la 
forêt de Tassili a accueilli 
65.000 oiseaux migrateurs de 

23 espèces, dont 4 considérées 
comme rares. De plus, le lac 
Boussedra à El Bouni a enregistré 
la présence de 12.000 oiseaux 
migrateurs appartenant à 11 
espèces différentes. Ces chiffres 
mettent en lumière l’importance 
de la région en tant que lieu de 
repos et d’alimentation pour de 
nombreuses espèces d’oiseaux 
migrateurs.
Le responsable de la protection 
des animaux à la wilaya 
d’Annaba a souligné que cette 
opération, réalisée chaque mois 
de janvier, s’inscrit dans le cadre 

du recensement international 
des oiseaux migrateurs. Les 
résultats issus des données 
enregistrées permettent 
d’effectuer une évaluation de 
l’état des écosystèmes locaux et 
de contribuer à des initiatives de 
préservation plus larges.
L’objectif ultime de ce 
recensement annuel est de 
déterminer le nombre d’oiseaux 
qui résident temporairement 
dans les zones aquatiques 
d’Annaba. Ces oiseaux font 
escale dans la région avant 
de poursuivre leur migration 

vers l’Europe. En comprenant 
mieux leurs habitudes et leurs 
mouvements, les autorités 
locales peuvent prendre des 
mesures plus informées pour la 
conservation de la faune et sa 
protection.
Ces efforts contribuent non 
seulement à la conservation 
locale mais aussi à la 
compréhension globale des 
dynamiques écologiques 
essentielles pour la préservation  
de notre environnement.

AnnABA / eCologie 
Recensement des oiseaux migrateurs à Annaba : 

Préservation de l’environnement et de la biodiversité 

Un appel d’offres sera 
bientôt lancé pour le 
choix de l’entreprise 

chargée des travaux de 
restauration et de confortement 
du quai commercial 
“Dunkerque” au port d’Oran, 
a-t-on appris, samedi passé, du 
conseiller du Président directeur 
général de l’Entreprise portuaire, 
Fasla Mahmoud Djaoued.
Dans une déclaration à l’APS, 
M. Fasla a souligné que la 
Direction des Travaux publics 
lancera, au cours du premier 

trimestre de cette année, un appel 
d’offres pour sélectionner une 
entreprise chargée de réaliser 
les travaux de restauration 
et de renforcement du quai 
commercial “Dunkerque” 
au port d’Oran, une fois les 
démarches administratives 
accomplies.
Il a ajouté que les travaux 
de réfection de ce quai, qui 
s’étend sur 220 mètres linéaires, 
comprennent son extension 
vers la mer d’environ 3,5 
mètres supplémentaires et une 

profondeur inférieure à 9 mètres, 
notant que la durée des travaux a 
été fixée à 8 mois au maximum.
La même source a fait savoir 
que l’étude est prête, sachant 
que le projet nécessite un 
budget de 900 millions DA, 

avec un financement mixte de la 
Direction des Travaux publics, 
qui prendra en charge les gros 
œuvres, et l’entreprise du port 
d’Oran qui prendra en charge les 
équipements, permettant ainsi 
au quai, une fois les travaux 
achevés, d’accueillir de gros 
navires ou deux navires de taille 
moyenne, simultanément, en 
plus d’offrir plus d’espace dans 
le port pour le déchargement des 
céréales, notamment, ainsi que le 
chargement et le déchargement 
d’autres marchandises, a indiqué 

M. Fasla.
Pour rappel, le port d’Oran a 
connu, ces dernières années, 
des travaux de restauration de 
plusieurs quais d’amarrage, 
comme le quai d’amarrage 
“Conakry” destiné aux navires 
à passagers, qui s’étend sur 
250 mètres de longueur et 10 
mètres de profondeur, et le quai 
“Sénégal”, outre les travaux de 
renforcement du brise-lames 
principal du port d’Oran, qui 
s’étend sur une distance de 3 
km.

Port d’orAn :  
Un appel d’offres pour le choix de l’entreprise chargée des travaux 
de réfection et de confortement du quai commercial “Dunkerque”
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La bibliothèque principale 
de lecture publique de 
Médéa a été mise en 

exploitation, jeudi, étoffant, 
ainsi, l’infrastructure dédiée à 
la lecture et offrant un nouvel 
espace permettant d’abriter 
de multiples activités et 
manifestations culturelles.
Décliné dans un style 
architectural moderne, cet 
établissement culturel de 
quatre étages renferme 
plusieurs espaces pour la 
lecture (enfants, adultes et 
chercheurs), une médiathèque, 

une salle d’internet, des aires 
d’exposition, ainsi qu’une salle 
de conférence de 250 places, 
selon les explications fournies 
sur place par la directrice locale 
de la culture et des arts, Salima 
Gaoua.
L’entrée en exploitation de 
cette bibliothèque contribuera à 
“optimiser le fonctionnement et 
la gestion” des bibliothèques et 
salles de lectures communales, 
au nombre de 74, dont 24 
bibliothèques rattachées au 
secteur de la culture, les 
autres étant sous tutelle des 

collectivités locales, a-t-elle fait 
savoir.
Outre sa vocation initiale, 
la nouvelle bibliothèque 
servira à l’accueil des grandes 
manifestations culturelles, telles 
que le festival international de 
calligraphie arabe, mais aussi 
des évènements littéraires 
nationaux et locaux, a ajouté 
Mme Gaoua.
La bibliothèque principale 
de lecture publique de 
Médéa dispose actuellement 
d’un fonds documentaire 
composé de trois mille (3.000) 

titres couvrant différentes 
disciplines et qui devrait être 
renforcé “graduellement” 
par d’autres acquisitions 
afin d’enrichir davantage ce 
fonds documentaire mis à 
la disposition des lecteurs, 
a indiqué, pour sa part, la 
directrice de cet établissement, 
Amina Bouchouiha.
L’établissement dispose d’une 
banque de données appelée à 
“mieux organiser le travail des 
gestionnaires affectés au niveau 
des bibliothèques et salles de 
lecture ventilés à travers la 

wilaya et permettre de traiter, 
à distance et en temps réel, 
les activités et les opérations 
qui se déroulent au sein de ces 
structures de lecture”, a-t-elle 
expliqué.
D’autres activités et prestations 
seront assurées par cet 
établissement, telles que le 
traitement de textes et des 
travaux d’impression pour les 
adhérents (étudiants et élèves) 
de sorte à les aider à mieux 
exploiter l’ouvrage ou le 
document consulté sur place, 
a-t-elle conclu.

medeA :  
Entrée en exploitation de la bibliothèque principale de lecture publique



itAlie: 

Affrontements avec la police lors d’une manifestation 
anti-israélienne

AllemAgne: 

Plus de 100 000 manifestants contre l’extrême droite

Des manifestants pro-
palestiniens qui 
protestaient contre la 

présence d’exposants israéliens 
à un salon international de 
bijouterie ont affronté samedi la 
police dans la ville italienne de 
Vicence (nord-est), ont indiqué 
les autorités.
Une centaine de personnes, 
brandissant des banderoles 
“Libérez la Palestine !” et 
“Arrêtez de bombarder Gaza 
!” ont organisé une marche 
dans la ville, que la police a 

tenté d’empêcher en faisant 
usage de canons à eau, alors 
que les manifestants tiraient des 
bombes fumigènes et des fusées 
éclairantes.
Plus de 1.300 exposants de près 
de quarante pays participent à 
la fameuse foire “Vicenzaoro”, 
qui a ouvert ses portes vendredi 
et se poursuit jusqu’à mardi, 
selon les organisateurs.
Un porte-parole du comité 
d’organisation a assuré à l’AFP 
que les affrontements avaient eu 
lieu à plusieurs kilomètres du lieu 

de l’exposition et n’avaient pas 

affecté l’événement. Il a refusé 

de confirmer ou d’infirmer la 
présence d’exposants israéliens.

Le maire de la ville, Giacomo 

Possamai, a estimé que rien ne 

justifiait le recours à la violence.
“C’est une contradiction que de 

manifester pour la paix et un 

cessez-le-feu en faisant usage 

de violence”, a-t-il déclaré dans 

une déclaration postée sur les 

réseaux sociaux.

Plus de 100.000 personnes 
ont manifesté samedi 
à travers l’Allemagne 

contre le parti d’extrême droite 
AfD, dont des membres ont 
récemment discuté de l’expulsion 
massive d’étrangers lors d’un 
rassemblement d’extrémistes. 
Selon Arabenews.
Quelque 35.000 personnes 
se sont rassemblées à 
Francfort, place forte de la 
finance allemande, derrière 
une banderolle “Défendre la 
démocratie - Francfort contre 
l’AfD”.
Un nombre similaire de 
manifestants ont convergé 
à Hanovre (nord), certains 
brandissant des pancartes “Les 
nazis dehors”.
Des manifestations ont été 
signalées à Braunschweig, Erfurt, 
Kassel et dans de nombreuses 
autres villes plus petites, à 

l’image des mobilisations 
quotidiennes cette semaine.
Centaine d’appels 
Au total, de vendredi à dimanche 
soir, des appels à manifester ont 
été lancés dans une centaine 
d’endroits, dont Berlin dimanche.
Des politiciens, des leaders 
religieux et des entraîneurs de la 
Bundesliga, le championnat de 
football allemand, ont appelé la 
population à se mobiliser contre 
l’Alternative pour l’Allemagne 
(AfD).
Le mouvement a été déclenché 
par la révélation le 10 janvier 
par le média d’investigation 
allemand Correctiv d’une 
réunion d’extrémistes à Potsdam, 
près de Berlin où, en novembre, 
un projet d’expulsion massive de 
personnes d’origine étrangère a 
été discuté. Parmi les participants 
se trouvaient une figure de la 
mouvance identitaire radicale, 

l’Autrichien Martin Sellner, et 
des membres de l’AfD.
Cette révélation a secoué 
l’Allemagne alors que l’AfD 
s’envole dans les sondages, 
à quelques mois de trois 
importantes élections régionales 
dans l’est du pays, où le parti 
compte le plus de partisans.
Le mouvement anti-immigration 
a confirmé la présence de 
ses membres à la réunion, 
mais nié adhérer au projet de 
“remigration” porté par Martin 
Sellner.
Nombre de leaders politiques, 
dont le chancelier social-
démocrate Olaf Scholz, qui a 
participé à une manifestation le 
weekend dernier, ont souligné 
que tout plan visant à expulser 
des personnes d’origine 
étrangère était une attaque contre 
la démocratie.
M. Scholz a appelé “chacun 

à prendre position - pour la 
cohésion, pour la tolérance, pour 
notre Allemagne démocratique”.
Friedrich Merz, le chef du 
parti conservateur CDU, a 
jugé sur X “très encourageant 
que des milliers de personnes 
manifestent pacifiquement 
contre l’extrémisme”.
Mais outre des membres de 

l’AfD, deux membres de la CDU, 
appartenant à la Werteunion, 
l’aile droite du parti, avaient 
également participé à la réunion 
divulguée par Correctiv.
Le chef de la Werteunion, Hans-
Georg Maassen, a annoncé 
samedi sa scission d’avec la 
CDU. Le groupe revendique 
4.000 membres.

MOSCOU : Un avion 
russe, avec a priori 
six personnes à son 

bord, s’est écrasé dans une 
zone montagneuse du nord-est 
de l’Afghanistan, a annoncé 
dimanche le gendarme de 
l’aviation russe, Rossaviatsia.
«Dans la soirée du samedi 
20 janvier, alors qu’il se 
trouvait dans l’espace 
aérien de l’Afghanistan 
(...), un avion Falcon 10 
enregistré dans le Registre 
d’État des aéronefs civils 
de la Fédération de Russie a 
cessé de communiquer et a 
disparu des écrans radar», a 
expliqué Rossaviatsia dans un 
communiqué.
«Selon des informations 

préliminaires, il y avait six 
personnes à bord de l’avion: 
quatre membres d’équipage 
et deux passagers», a précisé 
cette source.
Selon Rossaviatsia, le Falcon 
10 en question, un biréacteur 
d’affaires, «a été construit par 
la société française Dassault 
Aviation en 1978. L’avion 
appartient à Athletic Group 
LLC et à un particulier».
«L’avion effectuait un vol 
médicalisé affrété entre 
Gaya (Inde) - Tachkent 
(Ouzbékistan) - Joukovskiï 
(Russie)», a-t-elle affirmé, 
ajoutant que «les recherches 
pour retrouver l’avion sont en 
cours».
Un responsable du 

département de l’Information 
de la province du Badakhshan, 
Zabihullah Amiri, a expliqué 
à l’AFP avoir «été informé 
par des villageois» qu’un 
avion s’était écrasé dans 
cette région, frontalière du 
Tadjikistan, de la Chine et du 
Pakistan.
L’accident s’est produit 
dans une zone montagneuse, 
difficile d’accès, de cette 
province traversée par le 
massif de l’Hindou Kouch, 
avec des sommets culminant 
à plus de 7.000 mètres.
La zone de l’accident «est à 
environ huit heures de route» 
de la capitale provinciale de 
Faizabad, a précisé M. Amiri.
«Nous avons envoyé une 

équipe sur place, mais elle 
n’est pas arrivée», a-t-il 
ajouté. «Nous n’avons aucun 
détail».

Le responsable a espéré avoir 
des informations de la part de 
cette équipe «dans les deux 
ou trois heures».
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Un avion russe s’écrase dans le nord-est de l’Afghanistan



Le chef politique du Hamas en Turquie pour un entretien officiel

irAK: 

Tirs de missiles balistiques contre une base de la coalition 
internationale

Les opposants à la loi immigration jettent leurs dernières forces 
dans la rue

ANKARA, Turquie : 
Le chef du Hamas 
palestinien Ismaïl 

Haniyeh, basé au Qatar, a 
rencontré samedi en Turquie 

le ministre turc des Affaires 
étrangères Hakan Fidan, ont 
annoncé dimanche des sources 
diplomatiques sans préciser le 
lieu exact de la rencontre.

La «libération des otages» et 
«l’instauration d’un cessez-
le-feu le plus rapidement 
possible» ont figuré au coeur des 
discussions, selon ces sources.
Le dernier contact officiel, 
par téléphone, entre les deux 
responsables remontait au 16 
octobre.
«Au cours de la réunion, 
des questions telles que 
l’établissement d’un cessez-le-
feu à Gaza le plus rapidement 
possible, l’augmentation de 
l’aide humanitaire, la libération 
des otages et une solution à deux 
États pour une paix permanente 
ont été discutées», détaillent les 
sources.

Dès le début du conflit, le 
président turc Recep Tayyip 
Erdogan avait proposé sa 
médiation entre le Hamas, 
«mouvement libérateur» selon 
lui, et Israël, qu’il a plusieurs 
fois qualifié d’«Etat terroriste».
Mais les discussions ont été 
jusqu’ici surtout menées par le 
Qatar et l’Egypte.
Malgré le fervent soutien 
d’Ankara à la cause palestinienne, 
les autorités turques avaient prié 
discrètement les responsables 
du Hamas présents en Turquie 
de quitter son territoire après 
l’attaque sans précédent du 7 
octobre, sur le sol israélien, qui 
a fait 1.140 morts, en majorité 

des civils.
Quelque 250 personnes ont été 
prises en otages et emmenées 
à Gaza durant cette opération, 
dont une centaine ont été 
libérées lors d’une trêve fin 
novembre. Selon Israël, 132 
personnes restent détenues dont 
27 seraient mortes.
En représailles, Israël a 
juré d’anéantir le Hamas en 
bombardant sans relâche le 
territoire de Gaza, gouverné par 
le Hamas depuis 2007.
Selon le Hamas, près de 25.000 
personnes ont péri sous les 
bombardements, principalement 
des civils, privés de nourriture, 
d’eau et de soins.

Des combattants pro-
Iran ont tiré samedi des 
missiles balistiques sur 

une base abritant des troupes 
américaines en Irak, a annoncé 
le Commandement militaire 
américain au Moyen-Orient 
(Centcom), faisant état d’un soldat 
irakien blessé et de possibles 
blessés côté américain.
“Vers 18H30 (heure de Bagdad), le 
20 janvier, des missiles balistiques 
et des roquettes ont été tirés par 
des combattants soutenus par 
l’Iran contre la base aérienne d’al-
Assad, dans l’ouest de l’Irak”, a 
annoncé sur les réseaux sociaux le 
Centcom.
Le commandement américain a 

ajouté qu’un “militaire irakien a 
été blessé” et que des “évaluations 
sont en cours sur un certain nombre 
de membres du personnel pour des 
lésions cérébrales traumatiques”.
Selon la même source, la plupart 
des missiles ont été interceptés 
par les systèmes de défense anti-
aérienne.
Auparavant, un responsable de 
la police irakien et un militaire 
américain avaient indiqué qu’une 
dizaine de missiles avaient été 
tirés samedi dans l’ouest de l’Irak 
contre la base militaire d’Aïn 
al-Assad abritant des soldats 
américains et d’autres troupes 
de la coalition internationale 
antidjihadiste.

Les attaques ont été revendiquées 
dans un communiqué par la 
“Résistance islamique en Irak”, 
nébuleuse de combattants issus de 
groupes armés pro-Iran, qui ont 

déjà mené des dizaines de frappes 
contre la coalition antidjihadistes 
depuis la mi-octobre.
La plupart ont été revendiquées 
par “la Résistance Islamique en 

Irak” et Washington a plusieurs 
fois lancé ses propres représailles. 
Les Etats-Unis entretiennent 2.500 
soldats en Irak et 900 environ en 
Syrie.
Roquettes et missiles balistiques
Les tirs de samedi interviennent 
dans un contexte régional explosif, 
alimenté par les répercussions de 
la guerre dans la bande de Gaza 
entre Israël, allié des Etats-Unis, et 
le mouvement palestinien Hamas, 
soutenu par l’Iran.
Samedi, cinq membres des 
Gardiens de la Révolution, l’armée 
idéologique de l’Iran ont été tués 
dans une frappe à Damas imputée 
à Israël par Téhéran, qui a menacé 
de représailles.

Dernier coup de pression 
sur l’exécutif: quatre 
jours avant une décision 

très attendue du Conseil 
constitutionnel, une large 
coalition d’opposants à la loi 
immigration appelle à manifester 
dimanche contre la promulgation 
d’un texte qui consacre, selon 
eux, la victoire idéologique “de 
l’extrême droite”.
En se ralliant à cet appel 
lancé initialement par 201 
personnalités, ces opposants 
espèrent rassembler au-delà de 
la sphère militante traditionnelle 
pour faire pression sur l’exécutif, 
qui pourrait promulguer 
rapidement le texte voté mi-
décembre notamment avec les 
voix du Rassemblement national, 
sauf censure complète et surprise 
par les Sages le 25 janvier.
Après la manifestation du 14 

janvier, lors de laquelle des 
milliers de personnes avaient 
défilé à l’appel d’associations 
de défense des immigrés, plus 
de 160 marches sont prévues 
dimanche, dont celle de Paris qui 
doit s’élancer à 14H00 de la place 
du Trocadéro.
“Soucieux de rassemblement et 
de solidarité plutôt que de division 
sans fin de notre société, nous 
demandons au président de la 
République de ne pas promulguer 
cette loi”, écrivent les auteurs 
de l’appel, dont de nombreuses 
personnalités du monde de la 
culture comme les comédiennes 
Josiane Balasko et l’écrivaine 
Alice Zeniter.
Pour ces signataires de tous 
horizons, dont les patronnes de 
la CFDT et de la CGT Marylise 
Léon et Sophie Binet, l’urgentiste 
Patrick Pelloux ou encore le 

cofondateur de Mediapart Edwy 
Plenel, la loi “a été rédigée 
sous la dictée des marchands de 
haine qui rêvent d’imposer à la 
France leur projet de +préférence 
nationale+”.
En cause, les nombreux ajouts 
du Parlement au texte initial 
du gouvernement, donnant 
une coloration très droitière à 
une loi qui devait initialement 
reposer sur deux volets, l’un 
répressif pour les étrangers 
“délinquants”, l’autre favorisant 
l’intégration. Désormais, le 
texte comprend de nombreuses 
mesures controversées, comme 
le durcissement de l’accès aux 
prestations sociales, l’instauration 
de quotas migratoires, ou le 
rétablissement du “délit de séjour 
irrégulier”.
“Les manifestations du 21 doivent 
démontrer que l’opinion n’est pas 

avec les racistes et les fascistes”, 
a exhorté vendredi le collectif 
militant “Marche des solidarités”, 
en première ligne dans la rue 
depuis plusieurs semaines.
Après les syndicats, plus de 300 
élus de gauche et écologistes ont 
aussi appelé, dans Libération, 
à manifester contre un texte 

consacrant la “victoire culturelle 

de l’extrême droite sous les 

dehors aimables du +en même 

temps+”.

“Cette loi bafoue des principes 

issus de la Révolution française”, 

ont fustigé ces maires, dont l’édile 

PS de Lille, Martine Aubry.
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CAn 2023 :
Les erreurs d’arbitrage les plus flagrantes contre l’Algérie

CAn 2023 :
Bennacer out face 

à la Mauritanie

CAn 2023 / Alg-BFA (2-2) :
Mahrez se justifie

Une énorme polémique 
a éclaté hier en plein 
match contre le Burkina 

Faso concernant l’arbitrage 
jugé très discutable à l’encontre 
de l’Algérie. Les observateurs 
avaient déjà remarqué certaines 
incohérences dans les décisions 
de l’homme au sifflet contre 
l’Angola, mais contre les Étalons, 
c’était bien plus flagrant.
Il ne s’agit pas là d’une simple 
révolte de supporters, car en effet, 
même la FAF a pris ses mesures 
en formulant une réclamation 
officielle auprès de la CAF 
concernant l’arbitrage quelques 
heures seulement après le coup 
de sifflet final du match contre 
les Burkinabés. Le sélectionneur 
Djamel Belmadi avait déjà 
dénoncé une main dans la surface 

en faveur de l’Algérie qui n’a 
pas été sifflée, mais il serait 
question de bien plus qu’une 
seule décision controversée. Par 
ailleurs, avant même le début du 
match, la désignation de l’arbitre 
gabonais Pierre Ghislain à la VAR 
a fait couler beaucoup d’encre, 
étant le même que celui qui avait 
été chargé de l’assistance vidéo 
contre l’Angola.

La FAF interpelle la CAF
Dans son communiqué, la 
Fédération présidée par Walid 
Sadi a notamment révélé deux 
moments très discutables de la 
rencontre. Le premier étant en 
début de match, vers la 10ème 
minute, quand l’attaquant 
algérien Baghdad Bounedjah a été 
complètement agrippé à la taille 
par un joueur adverse et plaqué au 

sol en pleine course dans surface 
du Burkina. La seconde est à la 
57ème minute, au moment d’un 
tir cadré de Mohamed Amoura 
dans le rectangle burkinabé 
également, qui a été dévié par 
la main d’un joueur d’Hubert 
Velud, ce qui a totalement changé 

sa trajectoire, annulant ainsi une 
occasion très dangereuse.
La dernière action vraiment 
litigieuse de la rencontre a été 
à la 87ème minute, au moment 
d’un contrôle d’Adam Ounas, 
qui a également été arrêtée nette 
par la main d’un défenseur, juste 

sous le nez du gardien de but 
burkinabé. Ce même défenseur 
est d’ailleurs accusé d’une faute 
sur l’international algérien tout de 
suite après.  On note également 
un cas similaire lors du premier 
match contre les Antilopes Noires. 
Lors d’un coup franc algérien et 
d’une occasion d’Islam Slimani, 
une main angolaise a intercepté le 
coup de tête du buteur des Verts.
Le plus frustrant dans tout ça, 
n’a pas été la retenue de l’arbitre 
sur le sifflet, mais son refus 
de consulter le VAR. Pourtant 
l’assistance vidéos semble être 
fonctionnelle car utilisée à 
maintes reprises en faveur du 
Burkina Faso, notamment pour 
valider le premier but des Étalons 
et pour décider du penalty pour le 
second…

Déjà absent face au 
Burkina Faso en raison 
de blessure, le  joueur 

milieu de terrain de l’EN, 
Ismaël Bennacer ne sera pas de 
retour à la compétition face à 
la Mauritanie. Victime d’une 
blessure à l’adducteur, le joueur 
Algérien de l’AC Milan a été 
contraint de faire l’impasse 
sur le match d’hier face aux 
Etalons du Burkina Faso (2-
2). En conférence de presse, le 
sélectionneur national, Djamel 
Belmadi a entretenu le doute 
concernant sa participation au 

match de ce mardi : «Ismaïl 
Bennacer a ressenti une gêne 
hier (avant-hier), ce qui l’a rendu 
inapte à jouer aujourd’hui (hier). 
Il a subi un examen IRM, dont les 
résultats restent confidentiels. Il se 
porte mieux, mais nous ne savons 
pas encore s’il sera disponible 
pour le prochain match.» mais 
selon les informations de la 
télévision nationale, Bennacer 
devra déclarer forfait face à la 
Mauritanie : «Selon nos sources, 
Bennacer ratera le match face à la 
Mauritanie.» a indiqué la même 
source.

Pas au top de sa forme 
depuis le début de la Coupe 
d’Afrique des nations, 

Riyad Mahrez s’est exprimé sur 
son rendement sur la pelouse du 
stade de la Paix de Bouaké.
Titulaire à double reprise mais 
décevant, Riyad Mahrez n’arrive 
toujours pas à s’imposer en 
Côte d’Ivoire. L’Algérien a 
été accroché avec l’EN par 
le Burkina Faso, en vue de la 
deuxième journée de la CAN (2-
2). L’ancien Citizen ne s’est pas 
montré dangereux une seule fois. 
Il a d’ailleurs été remplacé à la 
70e par Djamel Belmadi.
Au micro de beIN Sport, le 

capitaine des Verts est revenu 
sur la rencontre des siens. « Je 
pense qu’on a bien commencé 
la première mi-temps... On a 
été très solides, on a couru, on a 
été vaillants, on a bien joué. Ils 
marquent ce premier but contre le 
cours du jeu ce qui nous frustre. 
Deuxième mi-temps on revient 
bien... Ils mettent le 2-1 alors 
qu’ils ont rien », explique-t-il.
Malgré ce résultat, Mahrez reste 
optimiste pour la suite : « Je pense 
qu’on est sur le bon chemin, on 
n’écoute pas ce qui se dit. Toutes 
les personnes qui parlent et qui 
croient qu’on doit gagner tous 
nos matches 3-0 et qui restent 

derrière leur téléphone et leur 
ordinateur… On se concentre sur 
le terrain. On le fera tout seul, 
sans l’aide de personne. Celui qui 
veut suivre il suit celui qui ne suit 
pas c’est son problème. »
Avec seulement deux points 
en autant de matchs, l’Algérie 
doit se montrer efficace contre 
la Mauritanie si elle espère 
continuer dans la compétition. 
Le natif de Sarcelles promet la 
victoire pour son peuple : « ...Je 
suis Riyad Mahrez, c’est sûr 
qu’on me surveille plus que mes 
coéquipiers. Mais on est là et au 
prochain match, je vais marquer 
», a-t-il lancé au micro de Canal+.
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liga :
Le Real Madrid renverse Almería dans un match fou 

et reprend son trône de leader

CAn 2023 :
La RD Congo tient tête au Maroc

Mené 2-0 à la pause 
par Almería, le Real 
Madrid arrache la 

victoire en toute fin de rencontre 
(3-2) et dépasse Girona à la tête 
de la Liga.
Vainqueur de la Supercoupe 
d’Espagne après avoir balayé 
l’Atlético de Madrid en 
prolongation (5-3) puis giflé 
le FC Barcelone en finale (4-
1) en Arabie saoudite, le Real 
Madrid avait du travail à son 
retour au Santiago-Bernabéu. 
Voyant Girona seul en tête de la 
Liga avec un match en avance, 
la Casa Blanca se devait de 
prendre les trois points devant 
son public. Néanmoins, elle 
affrontait, pour le compte de la 
21e journée, Almería, lanterne 
rouge du championnat mais 
qui avait réussi à tenir le leader 
catalans en échec la semaine 
passée, mais étaient toujours à la 
recherche de son premier succès.
Dans ce choc des extrêmes, la 
logique n’était pas respectée 
en début de rencontre. Très 

agressive sur le porteur du 
ballon dès l’engagement, la 
formation andalouse allait 
récupérer le ballon dans les 
pieds de Ferland Mendy avant 
de trouver Largie Ramazani, qui 
fermait son pied pour surprendre 
Kepa Arrizabalaga et débloquer 
rapidement la marque (1-0, 
1e). Face à un bloc rojiblanco 
bas mais capable d’attaquer en 

transition, ni Rodrygo (16e) 
ni Kroos (30e, 37e) ni Chumi 
devant son propre but (34e) 
ne faisait trembler les filets du 
gardien de but portugais Luis 
Maximiano.

La VAR bien sollicité
Avant la pause, sur un contre 
favorable, Edgar Gonzalez 
envoyait même une superbe 
reprise de volée dans la lucarne 

madrilène pour faire le break (2-
0, 43e). Ramazani était même 
proche de creuser l’écart dans 
le temps additionnel, mais il est 
mis en échec par Tchouaméni 
(45+3e). Au retour des vestiaires, 
l’assistance vidéo à l’arbitrage 
devenait le protagoniste du 
second acte : d’abord avec une 
main sifflée de Kaiky offrant un 
penalty à Jude Bellingham (1-

2, 57e), pour son 14e but de la 
saison en Liga, avant de refuser 
le troisième but aux Andalous 
après l’heure de jeu.
En effet, en raison d’une faute 
de Dion Lopy sur Bellingham 
au départ de l’action, l’arbitre 
annulait le but de l’ancien 
Madrilène Sergio Arribas 
(61e). Il n’en fallait plus 
beaucoup au Real pour revenir 
dans ce match et égaliser par 
l’intermédiaire de Vinicius Jr… 
de l’épaule (2-2, 67e) ! La vidéo 
effaçait également un but signé 
Bellingham, après un hors-
jeu de Fran Garcia au début de 
l’action (77e). Buteur, l’Anglais 
se muait en passeur de la tête 
pour Dani Carvajal, qui arrachait 
la victoire en poussant le ballon 
au second poteau (3-2, 90+9e). 
Le Real, héroïque, s’impose à 
domicile après 13 minutes de 
temps additionnel et reprend le 
trône de leader. Almería reste 
bon dernier du classement.

Pour son deuxième match dans cette 
CAN 2023, le Maroc a été malmené 
par la RDC qui accroche un bon nul 

(1-1). Les Léopards restent en vie dans 
cette CAN.
Deuxième journée du groupe F ce 
dimanche à 15h avec une affiche très 
alléchante entre le Maroc et la République 
Démocratique du Congo. Les Lions de 
l’Atlas avaient tranquillement débuté leur 
CAN en s’imposant sans trembler (3-0) 
face à la Tanzanie. Il fallait donc confirmer 
cette fois face à un adversaire bien plus 
coriace et capable de leur poser des 
problèmes. Les Léopards du Congo, qui 
avaient été accrochés par la Zambie lors 
de leur premier match (1-1) et devaient 
donc prendre des points ce dimanche. 
Pour ce match, Walid Regragui alignait 
le même onze que lors du premier match, 
seul Sofiane Boufal retrouvait sa place de 
titulaire. Côté RDC, Sébastien Desabre 
misait sur une composition offensive avec 
la présence de Kakuta, Bakumbu, Wissa et 
Bongonda.
Tout commençait parfaitement bien 
pour le Maroc dans ce match puisque 
le premier mouvement des coéquipiers 
d’Achraf Hakimi se soldait par une tête 
puissante d’En-Nesyri envoyée en corner 
par un Mpasi solide sur sa ligne. Sur le 
corner qui suivait, malgré une longue 
interruption liée à un problème de micro 
du côté de l’arbitre, Hakimi ouvrait le 
score. Le Parisien reprenait d’une belle 
reprise le corner de Ziyech (1-0, 7e). Une 
belle manière de célébrer sa 70e sélection 
à seulement 25 ans. De quoi parfaitement 
lancer les siens dans ce match même si 
par la suite, la rencontre tombait dans un 
faux rythme. La RDC arrivait à se montrer 
dangereuse sur les coups de pied arrêtés 

alors que Youssef En-Nesiry manquait 
deux bons ballons qui auraient pu faire 
la différence dans cette première période. 
Et cela aurait pu coûter très cher à son 
équipe puisque la RDC obtenait un penalty 
après une main de Selim Amallah dans la 
surface. Cédric Bakambu manquait son tir 
au but en croisant trop sa frappe (44e). La 
fin de ce premier acte était marquée par un 
jeu haché et beaucoup de nervosité.

La RDC a fait déjouer 
le Maroc

Au retour des vestiaires, les deux équipes 
repartaient sur un rythme bien plus calme. 
On sentait les 22 acteurs très marqués par 
la forte chaleur de San Pedro (35 degrés). 
Sébastien Desabre réalisait 3 changements 
rapidement alors que Walid Regragui 
temporisait un peu avant de faire entrer El 
Khannouss et Abde Ez puis Amine Adli. 
Mais l’entrée côté RDC de Meschack 
Elia apportait bien plus de vitesse et de 
profondeur aux coéquipiers de Cédric 
Bakambu. Et cela payait puisque l’ailier 
des Young Boys prenait la profondeur et 
servait parfaitement Silas Katompa pour 
l’égalisation (1-1, 73e).
Un but qui venait récompenser le beau 
visage affiché par la RDC qui montrait 
une vraie envie et une justesse technique 
offensivement. Dans le même temps, ce 
but venait punir une équipe marocaine 
un peu attentiste et en gestion. En fin de 
rencontre, avec une tension assez palpable, 
les deux équipes semblaient avoir peur 
de la défaite et le score ne bougera plus. 
La RDC arrache un point mérité face au 
Maroc et jouera sa qualification face à la 
Tanzanie lors du dernier match. Le Maroc 
devra finir le travail face à la Zambie pour 
être assuré de voir les 8es de finale. Mais le 
travail est presque fait ce dimanche.
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L’IA générative dans le secteur médical 
une menace pour les pays les plus pauvres ? 

L’OMS nous avertit

ASuS confirme que la gamme NuC Extreme ne sera 
pas reconduite

L’Organisation mondiale 
de la Santé (OMS) tire 
la sonnette d’alarme. 

L’IA peut représenter un risque 
pour les pays à plus faibles 
revenus à mesure qu’elle gagne 
du terrain dans le secteur médical. 
Une régulation de la part des 
décideurs politiques devient de 
plus en plus urgente.
Dans un récent rapport intitulée 
Ethics and governance of
artificial intelligence for health, 
l’OMS s’est exprimé au sujet 
des LLM (Large Languages 
Models). C’est le terme technique 
pour désigner les systèmes d’IA 
générative programmés pour 
traiter le langage naturel, comme 
Google Bard ou ChatGPT. 
Si le développement de ces 
technologies émergentes est 
laissé aux mains des pays riches 
et des entreprises, elles pourraient 
impacter négativement les pays à 
faibles revenus, notamment dans 
le domaine de la santé.
Si les données des populations 
les moins ressourcées ne sont 
pas utilisées pour entraîner ces 
modèles, cela pourrait induire 
des biais dans l’algorithme. 
L’inégalité d’accès à ces 
nouvelles technologies est aussi 
un facteur aggravant.
Inégalités et biais potentiels
Lors d’une conférence de presse, 
Alain Labrique, directeur du 
numérique et de l’innovation à 
l’OMS, a déclaré : « la dernière 
chose que nous voulons voir 
se produire avec cette avancée 
technologique est la propagation 

ou l’amplification des inégalités 
et des biais dans le tissu social 
des pays du monde entier ». 
Une inquiétude qui va dans le 
sens d’un des derniers rapports 
du FMI concernant l’impact de 
l’IA sur les inégalités salariales. 
Avec la popularité explosive 
des LLM grand public, l’OMS a 
déjà dû actualiser ses directives 
concernant l’IA, moins de 
trois ans après leur première 
publication en 2021.
L’OMS souligne que les LLM 
ont été « adoptés plus rapidement 
que toute autre application grand 
public dans l’histoire ». Capable 
de produire des images, du texte 
ou des vidéos, il est de plus en 
plus fréquent de voir le secteur 
de la santé s’en emparer. Notre 
époque est un peu celle du Far 
West de l’IA ; l’OMS craint 
un phénomène de nivellement 
par le bas, où un grand nombre 
d’entreprises, pressées par la 
concurrence, s’empresseraient 
de développer des modèles 
d’IA de piètre qualité. Un autre 
risque évoqué est celui d’un 

effondrement des modèles, un 
grand cycle de désinformation 
dans lequel les LLM entraînés 
à partir de données faussées 
propageraient des informations 
erronées en polluant les sources 
d’information publiques.
Un autre aspect à considérer est 
celui de l›inégalité d›accès aux 
LLM. L›OMS explique à la page 
21 de son rapport : « la fracture 
numérique […] limite l›utilisation 
des outils numériques à certains 
pays, régions ou segments de 
la population. Cette fracture 
entraîne d›autres inégalités, qui 
affectent l›utilisation de l’IA, et 
l’IA elle-même peut renforcer et 
aggraver ces disparités ».
La réglementation et la formation 
comme seuls cordons de sécurité?
L’OMS insiste sur l’importance 
d’établir un réel cadre 
réglementaire pour réguler le 
développement et l’utilisation 
des technologies fondées sur 
l’IA. À la manière de la Loi 
sur l’intelligence artificielle de 
l’UE, « les gouvernements de 
tous les pays doivent diriger de 

manière coopérative les efforts 
pour réguler efficacement le 
développement et l’utilisation 
des technologies d’IA » 
affirme Labrique. Une autre 
recommandation de l’OMS est 
d’accroître la participation de la 
société civile au développement 
de ces modèles de langage. Pour 
le moment, le développement des 
outils d’IA comme les LLM est 
loin d’être participatif.
L’OMS met également en garde 
contre la « captation industrielle 
» du développement des LLM. 
En effet, au vu des coûts très 
élevés de leur développement et 
de leur maintenance, la plupart 
des géants de la tech ont déjà 
devancé les gouvernements et 
universités dans la recherche en 
IA. « Un nombre sans précédent 
» de doctorants quittent déjà le 
milieu académique pour aller 
travailler dans le privé. Autre 
point important que l’OMS 

développe dans son rapport : 
la nécessité de proposer aux 
développeurs de LLM une 
formation éthique, à l’instar de 
celle des médecins. Une sorte de 
« Serment d’Hippocrate de l’IA », 
qui garantirait une conduite plus 
responsable dans la création et les 
applications de ces modèles.
Si l’IA appliquée au domaine 
médical porte en elle un 
formidable potentiel, il ne faut 
pas nier les risques qu’elle 
représente. Rien de nouveau 
sous le soleil, puisque ces risques 
concernent davantage les pays 
les moins dotés en ressources, 
d’où le caractère urgent de la 
situation. Tant que le secteur privé 
marchera en tête du troupeau en 
boudant la collaboration avec les 
institutions politiques, cette épée 
de Damoclès restera suspendue 
dans les airs.

Avec les NUC Extreme, ASUS 
aurait été confronté à une 
concurrence directe entre deux 
de ses gammes de mini-PC.
Encore disponibles chez certains 
revendeurs, les NUC Extreme 
d’Intel constituent la plus 
puissante version de ces mini-PC 
que la marque américaine avait 
tenté d’imposer.
Depuis la passation de témoin 
entre Intel et ASUS, la question 
de cette gamme un peu 
particulière est posée, la société 
taïwanaise n’ayant pas du tout 
communiqué à son sujet. Nous 
en savons plus…
Les NUC Extreme : de « gros 
mini-PC »
Lancés en 2013 par Intel, les 

NUC sont de tous petits PC dont 
la faculté à se glisser partout 
devait leur assurer le succès. Très 
vite toutefois, Intel a eu dans 
l›idée de doper cette gamme 
avec les NUC Extreme.
Un peu en contradiction avec le 
concept de base, ces modèles « 

extrêmes » intègrent processeur 
très musclé et solution graphique 
dédiée pour des performances 
qui n›ont rien à envier à des 
machines aux dimensions un peu 
plus classiques.
Revers de la médaille, les NUC 
Extreme ont aussi tendance à 

pas mal chauffer et leur système 
de refroidissement, ayant fort 
à faire, n›est clairement pas 
le plus discret que l›on puisse 
trouver alors que le volume des 
PC augmente pas mal sur cette 
gamme.
Concurrence des ROG Strix
Il y a quelques mois, ASUS a 
confirmé la reprise de la gamme 
NUC qu›Intel avait décidé 
d›abandonner. Au CES 2024 de 
Las Vegas, la société taïwanaise 
a confirmé le retour des NUC.
Divers modèles sont prévus 
dont un très inspiré par les 
Serpent Canyon d›Intel avec un 
processeur déjà bien costaud 
et une vraie carte graphique 
dédiée, mais « seulement » de 

type GeForce RTX 4060 et RTX 

4070. Cette annonce a ouvert la 

voie à divers commentaires et 

plusieurs observateurs ont alors 

estimé qu›ASUS faisait une 

croix sur les NUC Extreme.

Relayés par nos confrères de 

VideoCardz, les propos d›un 
porte-parole d›ASUS vont dans 

ce sens : il ne sera pas question 
d›aucun modèle de NUC de 

7,5 litres de volume. Il faut 
dire qu›un tel produit viendrait 

concurrencer les PC ROG Strix 

déjà au catalogue d’ASUS… 

mais maintenant, c›est confirmé.
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Le système 
immunitaire définit 
tous les procédés 

que met en œuvre notre 
organisme pour lutter 
contre tous les composés 
étrangers. Il prend en 
compte l’immunité innée 
ou naturelle, présente dès la 
naissance, qui agit comme 
une première ligne de 
défense contre les agents 
pathogènes. Comment 
fonctionne-t-elle ? Quelles 
sont les cellules impliquées 
dans ce processus ? Les 
réponses du Dr Sylvain 
Choquet, chef de service 
hématologie clinique de la 
Pitié-Salpêtrière, AP-HP.
Rappel : qu’est-ce que le 
système immunitaire ?

Le système immunitaire est 
un réseau de cellules, tissus 
et organes qui collaborent 
pour protéger l’organisme 
des composés étrangers, 
que ce soit des cellules 
anormales, tumorales ou 
infectées par un virus.
Le système immunitaire 
comprend deux types 
principaux de défenses 
: l’immunité innée que 
possède toute personne 
normalement constituée, 
animaux compris, et 
l’immunité acquise, 
plus ciblée qui fait 
intervenir les anticorps 
spécifiques aux germes 
rencontrés. Dr Sylvain 
Choquet, hématologue

Quelle est la différence 
entre immunité innée (ou 

naturelle) et immunité 
acquise ?

Comme son nom l’indique, 
l’immunité innée est 
présente dès la naissance. 
« C’est celle que tout le 
monde possède et qui 
intervient en premier 
lorsque l’organisme entre 
en contact avec un agent 
pathogène. C’est une 
immunité de sécurité qui 
n’a aucune mémoire » 
résume le spécialiste. Cette 
immunité ne nécessite pas 
d’interaction préalable avec 
le composé étranger ou agent 
pathogène pour être activée.
Contrairement à l’immunité 
innée, l’immunité 
acquise (ou adaptative) 
est spécifique à chaque 
agent pathogène. Elle se 

développe au cours de la vie 
en réponse à l’exposition 
à des cellules étrangères 
ou à la vaccination. Les 
principaux acteurs de 
cette immunité sont les 
lymphocytes B et les 
lymphocytes T, qui sont 
capables de reconnaître 
spécifiquement les antigènes 
des agents infectieux.
Mécanisme : comment se 
passe l’immunité innée ?

L’immunité innée agit grâce 
à une série de mécanismes de 
défense non spécifiques qui 
se déclenchent rapidement 
face à un agent infectieux.
Il existe deux grands 
types de réaction dans 
l’immunité innée.
• Le système de 
cascade du complément 
: c’est probablement la 
forme d’immunité la 
plus ancienne, qui a été 
retrouvée sur des bactéries 
préhistoriques. « Il s’agit 
d’un système de protéines 
très complexes qui 
s’activent les uns les autres 
en cascade par le biais d’un 
système d’enzymes, pour 
aboutir à la destruction 
de la cellule étrangère », 
détaille le Dr Choquet.
• L’immunité 
cellulaire innée qui fait 
intervenir les différentes 
cellules sanguines 
au rôle spécifique.
Les mécanismes de 
l’immunité innée peuvent 
être d’ordre physique, 
comme la barrière peau-
muqueuse qui empêche 
les agents pathogènes 
d’entrer dans l’organisme. 
Ils peuvent également 
être chimiques, grâce 
à des substances 
sécrétées par les cellules 
immunitaires, substances 
appelées cytokines, voire 
mécaniques, comme c’est 
le cas de la phagocytose, 
un processus où certaines 
cellules, les macrophages, 
englobent et détruisent 
les agents infectieux.
Un autre mécanisme clé est la 
réaction inflammatoire, qui 
permet d’attirer les cellules 
immunitaires sur le site de 
l’infection et de stimuler la 
réparation des tissus. Cette 
réaction inflammatoire 
est déclenchée par des 

signaux de danger émis 
par les cellules infectées 
ou endommagées, et 
implique la production 
de médiateurs chimiques 
tels que les cytokines.
L’immunité innée repose 
aussi sur la reconnaissance 
de motifs moléculaires 
spécifiques aux agents 
pathogènes, grâce à des 
récepteurs appelés Pattern 
recognition receptor 
(PRR). Ces motifs, 
appelés PAMP, sont 
communs à de nombreux 
agents pathogènes, ce 
qui permet une réponse 
rapide et non spécifique.

Quelles sont les cellules 
impliquées ?

Les neutrophiles 
contre les bactéries
Les neutrophiles sont un 
type de globules blancs 
ou leucocytes. Ce sont 
les cellules les plus 
abondantes du système 
immunitaire inné. « Ces 
cellules sont capables 
de détecter et d’éliminer 
les agents pathogènes, 
notamment les bactéries 
», indique le Dr Choquet.
Les globules blancs 
neutrophiles circulent 
dans le sang et doivent 
recevoir un signal pour 
quitter la circulation 
sanguine et passer dans 
les tissus, où ils jouent 
leur rôle essentiellement. 
C’est là qu’ils sont le 
principal agent cellulaire 
antibactérien. Leur durée de 
vie est très courte, et ils sont 
entièrement consommés 
par leur fonction, lorsqu’ils 
meurent ils forment le pus.
Les lymphocytes ou cellules 
natural killer (NK) régulent 
la réaction inflammatoire
Les lymphocytes NK 
(Natural Killer) jouent 
un rôle prépondérant 
dans l’immunité innée. « 
Les NK sont capables de 
reconnaître et d’éliminer les 
cellules étrangères, comme 
les cellules tumorales 
ou les cellules infectées 
par un virus », indique le 
spécialiste. Ils utilisent 
des récepteurs inhibiteurs 
pour se développer, 
mûrir et distinguer le 
« soi » du « non-soi ».
Les lymphocytes NK 

sécrètent également des 
cytokines qui participent à 
la régulation de la réaction 
inflammatoire mais aussi 
au contrôle de la réponse 
immunitaire adaptative. 
Ils ont enfin la capacité 
de détruire les cellules 
cancéreuses et les agents 
pathogènes grâce à un 
processus appelé cytolyse.
Les macrophages 
pour la phagocytose
Les macrophages - qui 
sont un type de phagocytes 
- sont un autre acteur 
clé de l’immunité innée.
Les macrophages sont 
issus des monocytes 
sanguins, qui deviennent 
des macrophages lorsqu’ils 
passent dans les tissus. 
Ils sont présents dans 
presque tous les tissus et 
sont les premiers à détecter 
la présence d’agents 
pathogènes grâce à leurs 
récepteurs PRR. Dr Choquet
Ils ont la capacité 
d’ingérer et de détruire 
les corps étrangers : c’est 
la phagocytose. Ainsi, ils 
jouent un rôle crucial dans 
la défense non spécifique de 
l’organisme, en éliminant 
les cellules endommagées et 
les débris extracellulaires.

Comment se prolonge 
l’immunité innée ?

La prolongation de 
l’immunité innée est 
étroitement liée à 
l’immunité adaptative. 
En effet, ces deux types 
d’immunité interagissent 
constamment pour assurer 
une protection optimale 
contre les agents pathogènes.
« En cas d’exposition 
répétée à un même 
pathogène, l’immunité 

innée se renforce grâce à 
lamémoire immunitaire 
acquise : c’est l’immunité 
acquise ou adaptative », 
décrit le chef de service. 
Celle-ci est principalement 
le fait des lymphocytes B et 
T, qui, une fois activés par 
un antigène spécifique, sont 
capables de se « souvenir 
» de cet antigène et de 
réagir plus rapidement et 
efficacement lors d’une 
nouvelle exposition.
L’immunité innée, bien 
qu’elle soit la première ligne 
de défense de l’organisme, 
n’est pas suffisante pour 
éliminer certains agents 
pathogènes. C’est là qu’elle 
est relayée par l’immunité 
adaptative, qui offre une 
réponse immunitaire plus 
spécifique et durable.

Comment fonctionnent 
les vaccins ?

Les vaccins sont pensés pour 
agir en concert avec ces deux 
systèmes immunitaires. Ils 
contiennent des éléments 
affaiblis ou inactifs d’un 
organisme infectieux 
(antigènes), qui déclenchent 
une réponse immunitaire 
dans l’organisme. Pour 
faire simple : ils miment 
les phases précoces d’une 
infection, principalement 
en exposant au système 
immunitaire des composants 
du pathogène qui sont dans 
un premier temps reconnus 
par le système immunitaire 
inné puis l’immunité 
adaptative, comme lors 
de l’infection naturelle. 
C’est ainsi que le corps 
« apprend » à combattre 
l’infection sans risquer les 
complications de la maladie.

Qu’est-ce que l’immunité innée ?
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Bonne nouvelle pour les 
addicts au chocolat ! 
Une astuce très simple 

permet de se faire plaisir tout en 
évitant les kilos superflus. Parole 
de nutritionniste, garantie sans 
frustration.
Comment allier chocolat et 
silhouette sculptée ? Grâce au 
conseil de Raphaël Gruman, 
expert en nutrition, suivi par plus 
de 66 000 abonnés sur TikTok. 
Celui-ci révèle dans l’une de 
ses vidéos qu’une méthode, 
facile à adopter, permet de 
continuer à manger du chocolat 
tout en gardant la ligne. Une 
astuce saluée par de nombreux 
internautes. On fait le point. 
Dans son post TikTok, aimé par 
plus de 245 internautes, le célèbre 
nutritionniste Raphaël Gruman 
indique que, lorsque l’on veut 

afficher une silhouette affinée, le 
chocolat n’est pas, pour autant, 
à bannir de son alimentation. 
Lorsqu’il est dégusté en bonne et 
due forme, pas question de s’en 
priver. Il explique dans sa vidéo 
: «Le chocolat, quand c’est sucré, 
ça devient tout de suite beaucoup 
plus addictif, surtout si tu prends 
du chocolat au lait.» Afin de 
pallier cette pulsion, Raphël 
Gruman a une astuce infaillible 
: «Si tu t’orientes plutôt vers 
des chocolats noirs, type 90% 
de cacao (même 70%, c’est déjà 
bien), tu auras ce côté très amer 
du chocolat qui va te permettre 
de couper cette envie assez 
rapidement». Mais attention, il 
ne s’agit pas de consommer une 
tablette entière. Une quantité 
précise est à respecter : «Si tu 
prends deux carrés de chocolat 

avec un café ou à la fin d’un 
repas, tu vas voir que cette 
envie va vite être corrigée par 
cet apport de chocolat noir très 
intense», confie-t-il. Il finit par 
conclure qu’il vaut mieux manger 
deux carrés de chocolat après un 
repas que de se restreindre tout le 
temps, d’augmenter sa frustration 
et ainsi se jeter sur une tablette 
entière. 
Sous la vidéo de ce nutritionniste 
de renom, les commentaires vont 
bon train. Plusieurs internautes 
révèlent avoir mis à l’essai cette 
astuce et les résultats ont été 
escomptés. L’un d’eux raconte 
: «Je confirme ! J’ai enfin arrêté 
les produits industriels hyper 
sucrés grâce au chocolat noir 
85%. Tout n’est qu’une question 
d’habitude.» Une autre a ajouté 
: «Je mange un carré de chocolat 

noir 85% par jour avec mon 
café dans la matinée et ça ne 
m’empêche pas de perdre du 
poids.» Et enfin, Sonia déclare 
: «Absolument, même avec 

du 70 % qui est plus sucré, j’ai 
réduit ma quantité de chocolat à 
1 carré/ jour.» Voilà qui devrait 
déclencher un élan de motivation 
chez certain(e)s !

Vous rêvez de réussir des 
pommes de terre au four vraiment 
croustillantes ? Cet ingrédient fera 
toute la différence. Découvrez 
l’astuce virale qui fait croustiller 
la toile !
Parmi les tendances qui agitent 
la sphère cuisine en ce moment 

sur les réseaux, il y a une recette 
de pommes de terre qui bat 
tous les records… en termes 
de croustillance. Ces pommes 
de terre ultra-croustillantes 
pourraient même faire de l’ombre 
aux célèbres potatoes, voire 
aux frites, c’est dire ! Il s’agit 

en réalité plus d’une technique 
de cuisson que d’une véritable 
recette, car celle-ci peut se 
décliner selon vos envies. Pour 
obtenir des pommes de terre 
au croustillant incomparable, 
nul besoin de les arroser d’une 
quantité déraisonnable d’huile 
avant la cuisson, il y a un 
ingrédient beaucoup plus efficace 
pour cela.

La cuisson des pommes de 
terre… en croûte !

Généralement, lorsque vous faites 
cuire des pommes de terre au 
four, vous les répartissez sur une 
plaque, vous les arrosez d’un filet 
d’huile d’olive, vous assaisonnez 
et puis vous enfournez. En 
procédant ainsi, la matière 
grasse s’évapore rapidement et 
les pommes de terre dessèchent 
davantage qu’elles ne rôtissent… 
Pour que les pommes de terre 

puissent rôtir uniformément sans 
dessécher, il y a une meilleure 
technique : la cuisson en croûte 
de parmesan ! Mélangé avec un 
peu d’huile d’olive, ce fromage 
italien peu gras permet d’obtenir 
une fine croûte craquante sur les 
pommes de terre. De plus, cette 
cuisson en croûte permet aux 
pommes de terre de conserver 
tout leur fondant à cœur ! Voici 
la marche à suivre pour réaliser 
les pommes de terres en croûte de 
parmesan, une recette proposée 
par la créatrice de contenus @
foooodiiizz sur Instagram.
Préchauffez votre four à 180 °C.
Lavez et frottez les pommes de 
terre sous l’eau claire.
Plongez-les 10 min dans une 
casserole d’eau bouillante pour 
les précuire, puis découpez-les en 
deux dans la longueur.
Dans un bol, mélangez du 

parmesan en poudre, de l’ail 
en poudre, des herbes de 
Provence, du sel, du poivre et 
éventuellement un peu de paprika 
fumé. Mélangez bien jusqu’à 
obtenir une pâte. Répartissez cette 
pâte au fond d’un plat à gratin. 
Déposez les pommes de terre 
dessus, face coupée vers le plat. 
Les pommes de terre peuvent se 
toucher, mais pas se chevaucher.
Badigeonnez la peau des pommes 
de terre avec un peu d’huile 
d›olive, saupoudrez d’une pincée 
de fleur de sel et enfournez 
pendant 20-30 min à 180 °C.
Il ne vous reste plus qu›à détacher 
délicatement les pommes rôties 
avec leur croûte de parmesan et 
de vous dépêcher de les dévorer 
: quelque chose nous dit qu›elles 
ne feront pas long feu à table !

Votre peau a tendance a faire de 
l’acné ? Des spécialistes livrent 
leurs conseils pour se maquiller 
sans risquer d’aggraver ces 
imperfections.
Se maquiller aggrave-t-il l’acné 
?
On le sait, se maquiller permet 
d›unifier son teint, de camoufler 
certains petits boutons et de 
mettre en valeur ses pommettes 
ou son regard. Mais voilà, 
selon la dermatologue Dr 
Rachel Nazarian, «certains 
ingrédients présents dans le 

maquillage sont considérés 
comme comédogènes», comme 
la lanoline, le beurre de cacao 
ou encore la cire d›abeille qui 
obstruent les pores et peuvent 
provoquer une poussée d›acné.
Si la composition de votre 
fond de teint par exemple est 
dépourvue d›ingrédients qui 
peuvent engendrer de l›acné, 
il faut aussi faire attention à 
la quantité de matière. «Tout 
maquillage, s›il est suffisamment 
lourd ou appliqué en couche 
épaisse, peut empêcher la peau 

de respirer et de communiquer 
avec l›environnement extérieur, 
ce qui peut également entraîner 
des poussées d›acné» ajoute-t-
elle.
Acné : attention aux outils qui 
servent à appliquer le maquillage
Autre ennemi de l›acné : les 
outils avec lesquels on applique 
son maquillage. Les éponges et 
les pinceaux, lorsqu›ils ne sont 
pas fréquemment lavés, sont un 
terrain fertile pour les bactéries, 
indique la dermatologue 
Dr Geeta Yadav. Il est ainsi 

vivement conseillé de les laver 
soigneusement après chaque 
utilisation ou après deux à trois 
utilisations ou d’appliquer le 
maquillage avec des doigts 
propres.
Concernant le choix d›une 
formule adaptée à une peau 
à tendance acnéique, «il est 
toujours préférable de choisir 
des produits de maquillage sans 
huile, en particulier lorsqu›il 
s›agit de fond de teint, de 
correcteur ou d›autres produits 
de base» conseille Emily Gray, 

maquilleuse. Elle recommande 
de se tourner vers des formules 

à base d›eau avec un fini mat : 
«les produits au fini mat et en 
poudre vont réduire la texture de 

l›acné».
Enfin, il est important de se 
démaquiller soigneusement avec 

un baume ou une eau micellaire 

à rincer, et de compléter avec une 

mousse nettoyante adaptée aux 

épidermes à tendance acnéique.

Accro au chocolat ? 
Sauvez votre silhouette en suivant l’astuce de ce 

nutritionniste

Pommes de terre au four

 l’astuce virale pour les rendre incroyablement 
croustillantes

 Est-ce que le maquillage aggrave l’acné ? 
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Le plasticien, scénographe 
et cinéaste algérien Arezki 
El Arbi est décédé samedi 

à l’âge de 69 ans, a-t-on appris 
auprès de ses proches.
Né en 1955 à Bouira, Feu Arezki 
El Arbi, était connu pour ses 
créations dans divers domaines 
artistiques. Il avait entamé sa 
carrière dans les années 80 en 
tant qu’artiste plasticien avant 
d’embrasser les univers du 
théâtre et du cinéma, cumulant, 
ainsi, plus de 40 ans de carrière 
en la matière.
En 1982, le défunt obtient son 
diplôme de l’Ecole des beaux 
arts (Alger) avant de participer 
aux différentes expositions 

individuelles et collectives en 

Algérie et à l’étranger.

Au début des années 90, le défunt 

part en France pour une formation 

approfondie en arts plastiques, 

avant de revenir en Algérie où il 

a collaboré avec la presse en tant 

que caricaturiste.       

A partir de 1995, l’artiste rejoint 

le monde de la scénographie en 

participant à plusieurs œuvre 

théâtrales.

Feu Arezki El Arbi avait également 

participé à la réalisation de décors 

et de costumes pour plusieurs 

longs métrages.

La  pièce théâtrale «La nuit 

blanche» a été sacrée samedi du 

prix de la 5e édition du concours 

de la meilleure production 
théâtrale en tamazight pour 
l’année 2023, organisé par le 

Théâtre régional Kateb Yacine 
de Tizi-Ouzou (TRTO).
L’attribution de ce prix au 
spectacle de la troupe «Ticrad» 
(Tatouage), lauréate parmi les 
huit (8) troupes en lice pour 
ce concours, s’est déroulée 
lors d’une cérémonie abritée 
par le TRTO dans le cadre des 
festivités célébrant Yennayer 
2974 (12 janvier).
Déjà primée par deux (2) prix 
lors du festival national du 
théâtre féminin à Annaba, la 
pièce, écrite par Mohamed 
Amine Kadi et mise en scène 
par Makhlouf Loucheni, est «un 
hymne à l’espoir et à la vie», a 
déclaré à l’APS son metteur en 
scène.
Elle met en scène un personnage 
marginal, vivant dans une 

décharge publique d’une ville, 
qui sauve du suicide un jeune 
en situation de dépit amoureux 
grâce au pouvoir des mots et de 
l’humour.
Ont participé à la 5e édition 
de ce concours, huit (8) pièces 
théâtrales, représentant quatre 
wilayas, Tizi-Ouzou, Bejaia, 
Bouira et Ouargla. Les auditions 
de ces troupes avaient commencé 
le 12 janvier en cours.
Le concours de la meilleure 
pièce en tamazight a été lancé 
en 2018, avec pour ambition, la 
promotion et l’encouragement 
de la production théâtrale en 
langue Tamazight dans toutes ses 
variantes. Il est ouvert à toutes 
les associations et coopératives 
théâtrales au niveau national, 
rappelle-t-on.

Les participants doivent 

concourir, selon le règlement 

de ce concours, avec une seule 

pièce pour adultes en langue 

tamazight d’une durée de plus 

de 50 minutes, produite durant 

l’année en cours.

Le premier prix de la 4e 

édition du concours, à laquelle 

avaient participé six (6) troupes 

théâtrales, a été, pour rappel, 

décerné à la coopérative 

culturelle «El Lemssa» (La 

touche) de Batna.

La pièce théâtrale lauréate 

recevra, en récompense, 

un certain nombre de 

représentations et une enveloppe 

financière de 150.000 DA.

C’est une information RFI. Deux 
mois après une première réunion 
en Algérie, la commission 
d’historiens franco-algérienne 
va se réunir jeudi prochain à 
Paris. À l’issue de ce rendez-
vous, les dix membres de la 
commission visiteront pendant 
plusieurs jours différentes 
institutions. 
La délégation algérienne a 
récemment reçu le feu vert 
du palais d’El Mouradia pour 
participer à ce rendez-vous.
Les historiens algériens, avec 
à leur tête Mohamed Lahcen 
Zeghidi, avaient émis le 
souhait que la rencontre puisse 
se dérouler en province, Aix-
en-Provence ou Marseille 
par exemple, deux villes qui 

hébergent un grand nombre 

d’archives algériennes. Mais 

pour des raisons pratiques, la 

réunion aura finalement lieu à 

Paris.

L’Élysée confirme que la 

rencontre se déroulera jeudi 25 
janvier aux Archives nationales. 
Un lieu très symbolique. Car 
la question des archives sera, 
comme souvent, au cœur des 
discussions. La restitution par la 
France d’un certain nombre de 
pièces devrait ainsi être abordée, 
tout comme la numérisation 
des registres d’état civil et des 
cimetières français en Algérie. 
Des points déjà évoqués en 
novembre à Constantine.
Ce rendez-vous s’inscrit 
justement dans la lignée de 
cette dernière réunion. Une 
rencontre à l’issue de laquelle 
la commission avait formulé 
11 propositions aux présidents 
français et algérien, indique 
l’Élysée, parmi lesquelles, la 

restitution de restes humains et 
de biens symboliques. En marge 
de ce rendez-vous, précise le 
palais présidentiel, les membres 
de la commission effectueront 
pendant une semaine et demie 
de nombreuses visites dans 
des centres d’archives et des 
musées.
La commission, dont la création 
a été annoncée à l’été 2022 par 
Emmanuel Macron lors de sa 
visite à Alger, est composée 
de cinq historiens algériens et 
cinq historiens français. Elle 
est coprésidée par Mohamed 
Lahcen Zeghidi, ancien 
directeur du musée national 
du Moudjahid, et de Benjamin 
Stora.

Décès du plasticien et cinéaste Arezki El Arbi

Concours du théâtre en tamazight

«La nuit blanche» sacrée meilleure production

Histoire
prochaine réunion de la commission franco-algérienne 

d’historiens
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Le documentariste de renom 
Stéphane Marchetti, 
honoré du Prix Albert 

Londres en 2008, élargit son 
horizon artistique en faisant le 
saut vers la fiction.
Célèbre pour ses œuvres 
poignantes portant sur Gaza et les 
réfugiés de Calais, Marchetti nous 
offre maintenant une nouvelle 
réalisation captivante intitulée 
«La Tête Froide». Ce film 
explore une histoire de migration, 
plongeant le spectateur au cœur 
d’une rencontre singulière 
entre deux âmes solitaires : une 
Française spécialisée dans le 
trafic de cigarettes avec l’Italie, 
et un jeune Africain rêvant de 
rejoindre l’Angleterre.
Stéphane Marchetti, connu 

pour son engagement social à 
travers le cinéma documentaire, 
explique sa transition vers la 
fiction en mettant en lumière la 

nécessité de raconter des histoires 
individuelles au sein de la masse 
souvent anonyme et invisible des 
migrants. 

«On ne sait pas bien comment 
il faut dire, migrants, exilés, 
déplacés, et surtout c’est 
toujours bien souvent dans les 
médias une espèce de masse 
anonyme, invisible. Donc, voilà, 
effectivement la fiction permet 
de raconter l’histoire singulière, 
d’une personne qui a un nom, une 
identité, des rêves, des espoirs, 
des doutes, une complexité, une 
ambiguïté comme on peut l’avoir 
chez plein de gens,» explique le 
cinéaste.
«La Tête Froide» offre ainsi 
une perspective unique sur la 
migration, en la replaçant dans 
sa réalité profonde : une quête 
d’un avenir plus prometteur, 
loin des généralisations souvent 
véhiculées. Le film, imprégné 

d’une narration riche et nuancée, 

offre un regard différent sur des 

individus aux noms, identités, 

rêves et espoirs distincts.
Actuellement en diffusion dans 

les salles de cinéma en France, 

«La Tête Froide» promet de 

captiver le public tout en suscitant 

une réflexion profonde sur la 
complexité de la migration et la 

diversité des parcours individuels 

qui la composent.
Une œuvre cinématographique 

qui transcende les frontières 

et invite le spectateur à se 

plonger dans la profondeur de 

l›expérience humaine.

Le musicien libano-américain 
Souhail Kaspar, nommé aux 
Grammy Awards, est connu pour 
sa maîtrise de toute une gamme 
d’instruments de percussion - et il 
continue d’inspirer une nouvelle 
génération d’instrumentistes avec 
des master classes qui s’étendent 
de Los Angeles au Moyen-Orient 
et au Japon. 
Le percussionniste, qui s’est 
produit dans le monde entier 
et a collaboré avec le chanteur 
britannique Sting sur le tube « 
Desert Rose », est revenu sur ses 
racines et la raison pour laquelle 
il est si important de d’inculquer 
l’amour de la musique arabe 
traditionnelle aux jeunes 
générations.  
Kaspar a expliqué que son père, 
qui était musicien, a découvert 
son talent alors qu’il n’avait que 
sept ans. Par la suite, Kaspar a 
suivi un programme strict de 
trois ans à Nadi Al-Fonun Al-

Arabia à Alep, en Syrie, où il a 
appris la théorie et les techniques 
de la percussion arabe. Pendant 
cette période, il a joué aux côtés 
d’icônes de la chanson régionale 
telles que Sabah, Wadih El-Safi et 
Farid Al-Atrash. 
Après s’être installé aux États-
Unis et avoir été nommé aux 
Grammy Awards en 2008 pour 
sa chanson irakienne « When 
the Soul is Settled », Kaspar 
a été submergé de demandes 
de collaboration de la part de 
musiciens occidentaux.  
« Tout le monde voulait faire 
quelque chose avec le Moyen-
Orient, tous les chanteurs... 
avant tout, ils voulaient savoir 
quelle était la différence entre 
les rythmes égyptiens, libanais et 
syriens. Je les familiarise avec la 
musique », a-t-il déclaré.  
Kaspar poursuit en soulignant 
quelques-unes des différences 
entre la musique occidentale et la 

musique arabe.  
« En Occident, il n’y a que 
huit à dix maqams », a-t-il 
déclaré, en référence au système 
arabe traditionnel de modes 
mélodiques. « Nous avons plus 
d’une centaine de maqams. La 
musique arabe d’Afrique du 
Nord en est riche.  C’est ce qu’ils 
aiment dans la musique arabe... 
ils aiment apprendre la musique 
traditionnelle. »
En ce qui concerne les jeunes 
Arabes vivant dans les pays 
occidentaux, Kaspar a déclaré 
qu’ils étaient parfois surpris 
de découvrir la richesse du 
patrimoine musical de la région.  
Cela touche même la nouvelle 
génération, qui dit : « Est-ce que 
c’est de chez nous ? Oui, c’est de 
chez nous ! », dit-il en riant.  
Le musicien a également 
participé aux bandes originales 
des films « The Prince of Egypt » 
et « Sinbad », aux documentaires 

« Darfur Now » et « The Great 
Bazaars », et a été invité en tant 

que percussionniste par le Kronos 

Quartet, un quatuor à cordes 

américain basé à San Francisco. 
« Vous devez faire de la musique 

classique, sinon vous n’avez rien 

du tout », a conclu M. Kaspar.

Une collection de sculptures en 
denim, nouvelle exposition de 
l’artiste Afran dans le cadre du 
salon de la mode Pitti Immagine 
Uomo.
Afran, Francis Nathan Abiamba, 
est un artiste camerounais basé 
à Lecco, en Italie, qui crée des 
bustes en denim.
‘’J’apporte ici, dans ce musée, 
de l’artisanat d’art fait avec du 
denim, dans un lieu qui est plein 
d’histoires et d’art classique. C’est 
très suggestif pour moi, et c’est un 
rêve de comparer ces œuvres, le 
fruit du temps présent, le fruit de 
la contemporanéité, de la culture 

pop, et de les comparer avec 
une histoire infinie.», explique 
l’artiste.
Et qui a une histoire personnelle 
énorme. C’est pourquoi le fait de 
comparer l’histoire personnelle 
de ce matériau avec un lieu aussi 
historique est un miracle en soi.’’
L’exposition présente diverses 
pièces qui rappellent l’art 
classique, comme les bustes de 
David, de Dante et l’hommage au 
Napoléon de Canova.
«L’œuvre qui se trouve derrière 
moi est un empereur. Le simple 
fait de créer une figure aussi 
importante, un empereur, le 

pouvoir, la force, est un message 
de résilience, de positivité. C’est 
un message de résilience, de 
positivité. Parce qu’il est fait d’un 
matériau vraiment humble. Nous 
savons tous comment est né le 
jean. Il vient du lieu de travail, 
et plus tard, avec la modernité, 
il a atteint les podiums les plus 
brillants.’’, raconte Afran.
«Vestis», est une exposition dans 
laquelle la mode et la sculpture se 
confondent. L’artiste camerounais 
a conquis les organisateurs de 
l’initiative.
«J’ai décidé d’inclure les œuvres 
d’Afran pour une évolution 

stylistique naturelle du passé. 
Maintenant nous savons que 
l’art contemporain est quelque 
chose qui traite de l’intellect, 
de la philosophie, de l’âme 
humaine la plus profonde, mais 
en même temps il est correct, 
surtout dans ces lieux, de donner 
à l’art contemporain l’opportunité 
d’expliquer comment il réussit à 
rendre les canons esthétiques du 
passé, toujours actuels», affirme  
Matteo Chincarini, commissaire 
de l’exposition.
‹›Vestis›› sera hébergé au Museo 
de› Medici à Florence jusqu›au 15 
février de cette année.

«La Tête Froide» 

une fiction redéfinissant la migration

Souhail Kaspar, percussionniste nommé aux Grammy 
Awards, souhaite inspirer les jeunes

Italie 

 le Camerounais Afran expose ses sculptures en denim



Lundi 22 Janvier 2024

Magazine 23SeybouSe Times

Nicole Kidman se sou-
vient encore comme 
si c’était hier du jour 

où on lui a dit qu’elle était trop 
grande pour espérer faire car-
rière dans le cinéma. Encore 
adolescente, elle courrait alors 
ses premiers castings en Austra-
lie, comme celui du film musical 
de 1982 Annie où sa taille avait 
effectivement posé problème.
« J’ai dû négocier pour passer 
la porte parce qu’ils vous mesu-
raient avant de vous laisser en-
trer. J’étais décomposée », s’est 
souvenue la comédienne haute 

d’un mètre quatre-vingt dans le 
podcast de Radio Times, ajou-
tant qu’elle avait pris l’habitude 
de mentir de quelques centi-
mètres sur sa taille.
« On se moquait de moi. On 
m’appelait La cigogne », a dé-
ploré Nicole Kidman qui, de-
puis, est devenue une des plus… 
grandes actrices de Hollywood, 
raflant l’Oscar de la meilleure 
actrice en 2003 pour sa perfor-
mance dans The Hours. Néan-
moins, sa grande taille est sou-
vent revenue sur le tapis, comme 
du temps de sa très médiatique 

relation avec Tom Cruise, qui 
faisait une tête de moins qu’elle. 
Enfin, si Nicole Kidman est 
encore parfois ennuyée par sa 
taille, elle a depuis appris à en 
faire un atout.
« Ça me gêne quand je joue et 
que mon rôle exigerait que je 
sois plus petite. Mais parfois j’en 
profite quand c’est lié à ce que 
je fais et alors je me dis, “Ok, 
je peux en faire usage mainte-
nant” », a-t-elle ajouté, avant de 
conclure sur un bémol : sa taille 
lui a provoqué de malencontreux 
problèmes de genoux !

Après Jeffrey Dahmer, le créa-
teur star de Hollywood s’attaque 
à la terrible affaire Menendez 
pour Netflix
Ryan Murphy a choisi Javier 
Bardem et Chloë Sevigny pour 
incarner Jose et Kitty Menen-
dez dans Monsters : The Lyle 
and Erik Menendez Story. Ils 
viennent grossir un casting déjà 
composé de Nicholas Alexander 
et Chavez Cooper Koch qui joue-
ront les deux rôles-titres.
Après une première série consa-
crée à Jeffrey Dahmer, Ryan 
Murphy a décidé de s’attaquer à 
une affaire qui avait autant cho-
qué que passionné l’Amérique 
des années 1990. Le soir du 20 
août 1989, Lyle et Erik Menen- dez avaient assassiné à coups de fusil Jose et Kitty, leurs parents, 

dans leur luxueuse villa de Be-
verly Hills. Lors du procès qui 
s’en suivit, les deux frères, tous 
deux majeurs à l’époque des 
faits, avaient justifié leur acte 
en dénonçant les sévices sexuels 
que leur père leur aurait fait subir 
depuis l’enfance.
Mais aux yeux de l’accusation, ils 
lorgnaient en réalité sur un héri-
tage qui s’élevait à 14 millions de 
dollars. C’est cette seconde théo-
rie qui avait convaincu le jury, 
tandis que Lyle et Erik Menen-
dez avaient écopé d’une peine de 
prison à perpétuité qu’ils purgent 
encore aujourd’hui.
Du sang neuf et du moins neuf
Une fois n’est pas coutume, Ryan 
Murphy avait frappé fort avec 

Monster : The Jeffrey Dahmer 

Story, et il ne faudra pas attendre 

trop longtemps pour savoir s’il 

parviendra à récidiver avec cette 

nouvelle série attendue sur Net-

flix pour la fin de l’année.
En outre, on notera que Chloë 

Sevigny est une familière de 

l’univers du créateur de Glee et 

American Horror Story, étant 

apparue dans plusieurs épisodes 

de cette dernière franchise. Ce 

sera en revanche une première 

pour Javier Bardem qui, jusque-

là, n’est que très rarement apparu 

sur le petit écran.

 L’artiste Saint Levant, en partie 
Palestinien, basé en Californie, 
fera cette année ses débuts à Coa-
chella, le festival de musique po-
pulaire qui se tient chaque année 
dans le désert du Colorado.
Le musicien, célèbre pour ses 
tubes «Maghreb», «Very Few 
Friends» et «Tell Me I’m Drea-
ming», se produira les 13 et 20 
avril, ont révélé cette semaine les 
organisateurs.
Il se produira aux côtés d’une 
longue liste d’artistes, dont Lana 
Del Ray, Doja Cat, Tyler the 
Creator, Ice Spice et No Doubt.
Né Marwan Abdelhamid à Jérusa-
lem, le rappeur s’est donné pour 
mission personnelle de démante-

ler les vieilles idées que l’on se 
fait de la Palestine. Pour l’artiste, 
qui a passé une partie de sa jeu-
nesse à Gaza, les souvenirs de la 
Palestine suscitent toujours des 
sentiments chaleureux, malgré les 
horreurs qui ont poussé sa famille 
à partir.
Dans une précédente interview 
accordée à Arab News, il a décla-
ré : «Ma mère est à moitié fran-
çaise et à moitié algérienne. Mon 
père est serbe et mi-palestinien. 
En fait, ils ont tous deux grandi 
en Algérie. Mais ils ont décidé, 
au début des années 90, après les 
accords d’Oslo, que la Palestine 
serait libre.»
«Ils y sont donc retournés. Mon 

père est allé vivre à Gaza au début 
des années 1980. Il y a construit 
un hôtel et c’est là que j’ai grandi. 
J’ai grandi dans un hôtel construit 
avec le cerveau architectural de 
mon père. Pour moi, ce furent les 
meilleures années de ma vie», a 
déclaré l’artiste.
En tant que musicien, Saint Le-
vant a déclaré vouloir marcher 
sur les traces de l’intellectuel 
américain d’origine palestinienne 
Edward Said pour «démonter les 
fantasmes orientalistes qui ont 
dicté la géopolitique de notre 
région au cours des trois derniers 
siècles».

Johnny Depp reprend le chemin 
de la réalisation.
La star hollywoodienne se pré-
pare pour « Modi », un prochain 
film biographique dramatique 
basé sur la vie de l’artiste et 
sculpteur italien de renommée 
mondiale Amedeo Modigliani.
Le film est réalisé par Depp, à 
partir d’un scénario de Jerzy et 
Mary Kromolowski, et retrace la 

vie de l’artiste et la série d’évé-
nements qui ont changé sa vie à 
jamais.
« Modi », une collaboration 
créative entre Depp et Al Pacino 
en préparation depuis plusieurs 
années, est soutenu par la Red 
Sea Film Foundation, qui a of-
fert aux fans un aperçu des cou-
lisses cette semaine.
Al Pacino joue un rôle secon-

daire dans la peau du collec-
tionneur d’art français Maurice 
Gangnat.
« Nous sommes fiers de parti-
ciper au soutien de ce film dans 
le cadre de nos efforts continus 
pour rapprocher les cultures et 
promouvoir l’art sous toutes ses 
formes », peut-on lire dans un 
communiqué publié sur la page 
Instagram du festival.

trop grande pour Hollywood... Nicole Kidman se confie

Javier Bardem et Chloë Sevigny seront les parents victimes 
des monstres de Ryan Murphy

L’artiste palestinien Saint Levant fera ses débuts à Coachella

Johnny Depp réalise «Modi», un projet soutenu par l’Arabie saoudite
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Le Ministère de l’Intérieur 
a récemment dévoilé 
l’organisation d’un 

concours visant à pourvoir 
plusieurs dizaines de postes au 
grade d’inspecteur technique 
spécialisé au sein de la Direction 
générale des communications 
filaires et sans fil. Cette 
annonce offre une opportunité 
exceptionnelle pour les 
professionnels qualifiés dans le 
domaine des communications et 

de l’informatique et désireux de 
faire carrière au sein d’une entité 
étatique.
Emploi en Algérie : le Ministère 
de l’Intérieur recrute des 
ingénieurs en grand nombre
Pour participer à ce concours, 
les candidats doivent détenir 
un diplôme d’ingénieur 
d’État ou un équivalent, avec 
une spécialisation dans les 
communications filaires et sans 
fil ou l’informatique.

La procédure de candidature 
implique l’envoi des dossiers 
par courrier recommandé 
à la Direction générale des 
communications filaires et sans 
fil du Ministère de l’Intérieur. 

La date d’échéance est prévue 
pour le 6 février prochain, les 
candidatures doivent donc être 
réceptionnées au plus tard le 5 au 
soir. Les candidats doivent ainsi 
s’assurer d’inclure dans leurs 
dossiers les éléments suivants :
• une lettre de demande,
• une copie de leur carte 
d’identité nationale,
• une copie certifiée 
conforme du diplôme requis,
• un formulaire à remplir 

(téléchargeable depuis le site de 
la fonction publique).
Par le biais de cette initiative, 
le Ministère vise à renforcer 
ses équipes et promouvoir 
l’expertise dans des secteurs en 
pleine expansion tels que les 
communications. Les candidats 
qualifiés sont ainsi invités à 
envoyer leurs dossiers dans les 
délais impartis pour avoir une 
chance d’être contactés en vue 
d’un entretien.

L’ambassade de l’Espagne 
en Algérie lève le 
voile sur un nouveau 

programme de bourses permettant 
de poursuivre son master sur son 
territoire. Le programme AECID 
s’adresse aux ressortissants 
des pays de l’Amérique latine, 
l’Afrique et le Moyen-Orient.
Les bourses AECID se déclinent 
selon plusieurs sous-programmes, 
permettant à ces ressortissants 
étrangers de poursuivre leur 
master, faire des recherches ou 
bénéficier d’une opportunité de 
stage sur le territoire espagnol.
Master, recherches, stage de 
formation : le programme de 
bourses AECID ouvre la voie aux 
Algériens
Ce programme comprend 

plusieurs opportunités à suivre 
selon le profil du candidat. Les 
sous-programmes se déclinent 
comme suit :
• Master : ce sous-
programme offre la possibilité 
à des agents fonctionnaire du 
secteur public de profiter d’un 
séjour de  11 mois en Espagne 

pour obtenir son master. Et ce, 
à partir du 1ᵉʳ septembre 2024 
jusqu’au 31 juillet 2025 ;
• Le Master espagnol : 
son objectif est de permettre aux 
candidats de poursuivre pendant 
11 mois un master en Espagne 
en relation avec l’enseignement 
espagnol, les langues et la culture 

espagnole ;
• Un séjour de recherches : 
Cette modalité octroie des bourses 
de recherches à des chercheurs 
et enseignants universitaires, 
pour un séjour de 6 à 9 mois 
en Espagne. Les candidats à ce 
programme peuvent demander 
deux délais : du 1ᵉʳ octobre 2024 
au 30 juin 2025, du 1ᵉʳ janvier 
2025 au 30 juin 2025 ;
• Stage de formation : le 
programme prévoit l’octroi d’une 
bourse de réalisation d’un stage 
de formation d’une durée de six à 
neuf mois ;
• École diplomatique : 
cette modalité octroie une bourse 
de neuf mois aux candidats, afin 
qu’ils suivent les cours du Master 
interuniversitaire en diplomatie 

et relations internationales de 
l’École diplomatique.
Comment candidater à ce 
programme ?
Par ailleurs, ces bourses 
comprennent une allocation 
mensuelle allant jusqu’à 1900 
euros, selon le programme choisi. 
Mais aussi une aide aux frais 
d’inscription de 5000 euros. Cette 
bourse couvre aussi l’assurance 
maladie et accident du candidat.
Par ailleurs, pour pouvoir 
décrocher l’une des précédentes 
bourses, il convient d’envoyer 
sa candidature via le site officiel 
de AECID (cliquer ici). La 
date limite des inscriptions et 
le dossier de candidature sont 
détaillés sur le site.

La fédération algérienne 
de football a fait 
une réclamation à la 

confédération africaine de 
football suite aux erreurs 
d’arbitrage lors du match ayant 
opposé la sélection nationale au 
Burkina Faso. Le président de la 
FAF, Walid Sadi, se dit optimiste 
pour avoir une suite de la part 
de l’instance africaine.
Le match opposant l’Algérie au 
Burkina Faso s’est soldé sur 
un score de parité de deux buts 
partout. Un résultat qui semble 
logique, vu la physionomie 
du match. Mais la sélection 
nationale pouvait espérer 
mieux, n’était un arbitrage 
vicieux.
L’arbitre de la VAR, le Gabonais 

Pierre Ghislain Atcho, est pointé 
du doigt. Et pour cause, il n’a pas 
fait appel à l’arbitre principal, 
le Sud-africain Tom Abongil, 
pour revenir à l’assistance 
vidéo dans certaines actions où 
on soupçonnait des pénaltys en 
faveur des Verts. Des détails qui 
auraient pu faire la différence 
dans un match comme celui 
d’hier, faut-il le dire.
Mais la fédération algérienne 
de football n’est pas restée les 
bras croisés. En effet, elle a fait, 
dans la foulée, une réclamation 
auprès de la confédération 
africaine de football dans 
l’espoir de mettre fin aux 
erreurs d’arbitrage qui risquent 
d’influer sur les résultats de la 
sélection nationale pour la suite 

de la compétition.
Walid Sadi donne plus de détails 
sur la réclamation de la FAF
Dans une déclaration exclusive 
accordée à la télévision 
nationale, le président de la 
FAF, Walid Sadi, a donné plus 
de détails sur la réclamation 

de la FAF à la CAF. « Comme 
nous l’avons annoncé sur le site 
officiel de la FAF, nous avons fait 
une réclamation à la CAF suite 
aux erreurs d’arbitrage lors du 
match Algérie-Burkina Faso. 
Il y avait trois actions où on 
pouvait bénéficier d’un pénalty, 

mais l’arbitre de la VAR n’a pas 
fait appel à l’arbitre principal, 
ce qui était le contraire lorsqu’il 
s’agissait des actions douteuses 
pour le Burkina Faso. C’est 
inadmissible ! ». Dira-t-il.
« On a fait un rapport détaillé, 
avec des vidéos à l’appui. 
J’ai profité de la présence du 
secrétaire général de la CAF 
au stade pour assister au match 
Mauritanie-Angola, pour lui 
transmettre ma plainte. Il y a 
eu une très bonne réaction de 
sa part puisqu’il a demandé au 
président de la commission de 
l’arbitrage de la CAF d’analyser 
le match. On attend une suite à 
notre plainte, on est optimiste ». 
A-t-il indiqué.
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